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UOTIDIEN POLI ·IQUE ET FIN ANCIER DU so 

Les élections au Hatay - -~ 

La réunion d'aujourd"hui à 6EnÈVE 

Le torpil age du ''Baleares'' 

Une escadrE ''ro1.1ge'' rsncontre unE Escadre 
nationale et p~Bnd chassB 

1 Une prttace dE M. Mussolini 
1 à un ïivre sur la campagne 

d'EthiopiE 

ti Pari, 6. A.A. - Su vant un" iuformuÏ t•ur du «Vahdet •. Il a dit combieu 
d 0ti:1u~ le jo:irnal le Temps re<•o1tlson père<'t lui ont olé sansillles à l'ac­
iie G•11eve, le comrtu chargo rio don· cueil 1p1'ils ont tronvé en Turquie et 
t ~ 1· •a forme h'finitive à la loi <llen· il a •<·nd u hornmaa:~ aux grnnds prn­
l~i·ate <ln Hat y se rt>unira lundi ot I gr~• r~ali,es Hl i" u de temp,; par ce 

f\,H~ra ses d, cisiunb à l\111nn11nil~~- pay 8. • 

1• Gtace à t'a1~o"d politique de ian- Le t-<ovh a ajouté : 1"r I' · · t 1° plu " · · ~ar · 1n1pr~sF=lOtl µrt!lvau q~a.... - . - En Tlll'll1:1'C' C'haet~n, san~ d1sli1_1~-
''il• t des d~ma .. des turque• .e1out f.i t1on de r ace 111 de ret1g1oc~, ~st flor 

----- ·~----

Les destroyers go vBrnBmEntaux Envoyés à l'attaquB pour protéger 
la retraite dE leurs croiseurs réussirBnt un coup dB torpille hEur2ux 

1 tnent. realis~es , d'èlrtt Turc et rl'apparten1r au tur· 
on .a 101 SHa prociamée par 1 Et·\l quiomP. Nous nou• sornm•s •ntrdPnus • 

1 
, 

eo~:'.d~taire qui la 1·ommun_lquero ~.u à Ailaua ,.t ~lersin a~ec beaucoup do t.!!2..NT' IARITl..tE j Rome, ï_ mars .- (Par Radio).- les informatio'.1s ~ompl.èmentaires qui par-
r11t.> .0•1 de la S.tD. N · . L.a Fr ai1ro !-ier n r o -11,,~0·11 p utr1otns Pt t!e no~ parents.Du Nous avons plus <l'une /ois indiqué la t.:uriru.st v:enr.' •• J d't~'pagne t.'l r1ota1n111ent un co1nrnun1que de/01/le du 1111111stere de la 
hu i~,ent1;0 d CPlte '.'"UliH>U par ~1.)1. pins grand au p1

1.1> netit, ils mènent façon dont les unitis de te /folle espagnole rnnt1,l/nri11e de Barcelone permelle11/ de reconslilu•r la façon dont s'e;/ déroulé le 
1" esi-:on Pt I~ngat. d~. ton~ un~ ex1..,tH:1cc~ h:-i u1'PU!:iO et tran- r~partie.s entre /es belligt!rauts actuels : !t·s ua· I coinbitl nnval d'hit'r rua/in. 
..,es Turcs Ehs du Hatay qu1!l~ ; ils ~ont sat1sfa1t' d~ l~urs af- 111""""' ont ''' deux plu> grands croimm de l' . . . 

, foi·re ... t cle leur s·tiiatio•i [ 0 point cette 11 1 C - Il 1 .1. ne egadre go1.wememe11/ale composee des croiseurs Ltbertad et M'mdez "nt k 6 (D K ) [ fi' d n Sv • · • ' 011,., e ananas el te 'a eare;, mag1111-';.; . 
~~.Yh a yA, • -. . U urun .ie 1 :s .0 

11 u1 rnéritn rl'êtl'e part1culièrernent re· q11es unite.s de 110000 101 ies tout·s ,~uz•rs etj ... Jn<lz, acco111pugnes par un certa111 11ornbre de destroyers d 1escorte, s'est trouvée 
&ieu" ~bd~hanu~ H.iyf'at$ ~~e(S ';?"- l~•é c'e•t qu'oa n~ fait :rncune di,;tinc· un c, ·iseur de ï.;oo 10111;, c'.\tmi;Jnte Cer~e ii moù1> de 3000 mèlres des trois croiseurs 11alio11aux, Canarias, Balea.eH el 
qQj a es iJrc::J . tis, e è e) e !Jl, tio.1 entre eux oL leêi autrt; Tut'cs et ra contre 2 croi5t'ur., de '100 tonnes ('tlgucl ,\1n11rante Cer\.·era 
tla sa accompagne ~r?" P ro auf ~oturs qu'ils 11'en1ploil1nt pas d 11lutre langue de Ccrvantes et Liuertadl 1111 de 1 500 101u1es · 
r ll voya 0 é en ul'qurn a ai au Je turc (Ill 1 • .. 000 Un vif combat s'engagea aussitllt. Les navires de guerre na· 
•tour dn,s d"éclarati'oi1s à u•1 ré•lac 1qu1 . ' one"' Nunez), et un "' "' bdtimmt de I 

"1' 101111es. tionaux, au moyen d'obus éclairants, identifièrent très exactement les 

t --- - , Eu revanche,i/s u~dispo.s ·nt que d'ur1 .seul dt'"· c::-oiseurs gouvernementaux et dirigèrent contre eux un tir trèa précis il rnf ormo dD notrE LB . 11Darü~~afeka" _a CÉl.ébrB lro>er (le Velasco) «011tre .111. quin:aiur ,(leurs dt! leurs grosses pièces de 20 cim. La situation fut tout de RUite 
Il Il Il aduersuire.s. DtJ11s ,·es cou 'ilion.~ lenr /lot,Je dis- très critique pour les deux petits croiseurs gouvernementaux qui, 

~pparEt"l J"Ud"tc"tat·rE hlBr ldBe 
8
5
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•1• d'au11111aq<s prlcieux .. une pius gra;1r1. encadrés par les obus ennemis, prirent chasse. U au onomie (les dt-'UX Cnnar:as ont un rayo11 ti :.le· En méme temps ordre était donné aux destroyers de se porter 
tiou de 8.000 111tlres d fS nœut!s, alors que :;12 au devant de l'ennemi pour essayer de l'arrêter et protéger la retraite 

t - ---
ea nouveaux projets de loi 

, ;\nkara, 6. (Du correspondant du 
11 tau »).- La Gru.,de Assomblée Na-
1°naie mettra eu discuosion au cours 
• 

8 sa pnisento session, outre te bud-
dt d 1· 'è U'a e la nouvelle année manct. re, 

1
Utres importants proiets !le loi. 

le 1 est très probable que la loi sur 
~t barreau et les a<ocats sera discutée 
lt adopt<\e au cours de cette session. 
~~8 dit aussi que d'autres lois intéres­
h t .te fonctiou11emt1nt de notr~ ap-
1/eit judiciaire et d'une importance 
l,Qcs11tionnelle seront déposées sur les 

teaux de la' G.A.N. 

Le11 anciens d ipl_omés du c Darü~~a­
laka• ont orgams<J hier une réunion 
de famille au local de <'ette institu­
tion A l'occasion du 65iùmo anuiver­
saire do sa cr6atio11. Le Darü~~afa]l:a 
est en effet un de~ foyers de science 
les plus anciens et les plus glorieux 
d'!Etanbul. 

1nilles seulement séparent Barcelone de riibra/- des croiseurs. 
far), une atlillerie plus puissante que celle dt" 
leurs aduer.wires el d'uue plu.< qraudr portée. les destroyers gouvernementaux s'etançéren/ dot1c à l'a/laque prolégés par la 
Par contre, elle est ùuu//üa1111nenl di/t•ndue TIUÎI • 

coutre 1111 coup de 1nn111 rnpide de la pari de 1, .. hez Barcaiztogui lança quatre torpilles dans la direction des croiseurs 
destroyer!. en11e111i~ oqi.s!iant par surpri.çe, à la 11at1011aux,l'.\miran~e Antequera en lança cinq et le Lepanlo trois. 
faveur de la nuit ou des prernit!res tueurs de l'aube. A ce mo111e11!. une grande flamme >'éleva à bord de l'un des croiseurs natio-

La:flolle qouuememenlale rst concmtr.!e 11 11aux, acco111pag11èt' par une violenle délotwlion. Aussilôl les croiseurs nalionaux 
Carlllaqene, gra11d cenlr< maritime et de cons- cessèrent le fea. I es croiseurs gouvernemenlaux en firent autan/. 
lructions nauales,d'oli elle n'a teuté que d• rarcs 1 A 7 h. /5, /'escadre gouvernementale rentrai! à Carthag~ne. 
e 1 t ùn id es sorl its. E Ile est J 11 rve i Il ée de près par 1 -------""!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~~.!;-
lc.( ."ationaux qui .se tiennent ll11hituellc1nent en éc. 'll de boni be et 3 autres out été LBS Et~ts-UOl'S 
cro,s1ère par le lrtJuers d11 Cap Palo:.. 1 une. 1 bless U 
trentaine de J:iloint:lres d l'EJI de Carlhaqt11c. ..., .~d. . · · t d "I 

('"est là que h•.\ 1/0111 'Tllt!lllC11/tlllX ant rtalb~ :suivant d~r; 1nformat1ons de Gibrat- annBXBD BUX 1 ES 
/lier une attaque re.ussi. dont 11,, , 01111111111"'/"t! !ar, les destroy.-irs britanniques ont' 
,1. · 1 1 · · è 1 ., · 1 auvll µlu• 1A "ent membres de l'équi- . ,· 

o1, 1c1e '11 m1n1st re { (! 1 Dt',eT1.1c natronale 'e pdge du Boleare. qui aurait coulé. \Vash111gton, 7. (A.A.).-T,e pré~~dent 
Barcelone rend co111pte d 1ns te.s termes suivanfj: Roosevelt proclama la souver'11naté 

•La flotte républicaine a engagé un com- FRONT DU SUD dAs Etats-Unis sur les ile,; Canton el 
bat, ce matin, à 2 h. 2'1 avec les croiseur< Henderbury, de l'archipel Phœnix, 
rranquistcH Canarias, ::llleares et .-1l111iranll! d 1 p 'f' 

Rome, 6. - M. :\lussolini a écrit la 
préiaco du livre du général Bollati, 
sur .a campagne italo-Nhiopienoe, en 
rnlovnnt combien sonl ridicules les 
critiqués des soi-disant exµerts mili· 
tfllre Mr·u1gN·s. Elles co11stituent 
011jourd'hni uu n1it16rabl~ tas de dé­
ur S iUÎOl'me", tan<liA que la plénitude 
ae :a \H~toir" italien'le due à la scion· 

' f • co deq eue •, au courage des soldais 
•lt anx vertus du peuple éclate de fa· 
çon toujours plus brillante. 

Le trône i;t le sceptre du Négu 
au Musée colonial italien 

Rome, ï. - le marühal Grazia1,, 

remis nu Duce le trône el le sceptre d 1 

Négus qui figureront au Musée colonial 
ilalie11. 

A la veille d;~ négociations 
anglo-italiennes 

La note dominantE 
_ Est à l'optimismB 

Rome, 1. - lord Perth est arrivé hier 
dans la Ville Elemel!e. 

les Journaux reçoive11t de leurs car· 
responda11ts ci Londres des commentai­
res dètnilies sur les dispositions que ro11 
co11slt1'e da11s les milieux poliliques an. 
glais, ri la veille des pourparlers ila/o. 
brita•miqucs E11 gé11éral, ils enregislre11t 
que l'optimisme domine. 

le «Popolo d'llalia• co11slate qu'en 
raison des dispositions qui se fout jour 
ac/uellemc11/ en Angle/erre, il y a lieu 
d'espérer que celle fois-ci, les actes sui­
vent l~s pm·o/es. 

- ~~ ~ -
Les inondations En Calif orniE 

New-Yo1·k, 7. - Le nombra des vie· 
times do. iuo11dations dans le Sud 
do la Cahformie a attei,11 400 morts · 
los d~gât sont PValués à 65 million~ 
de dollars. 

~!On s'attend aussi. à ce que _prochai· 
~"•eut csrtains proJels de 101 cancer· 
10r1 notre relèvement économique · ,,•n~ envoy1;s il ln Grande Assem-

•s · t· 1 

A c~lte réuoiou qui s'est déroulée 
dans 11110 atmo5phère de sincère cor· 
dia lité, pa1t1cipèrent les premiers diplô­
mé:J du cDarü~~afaka>, des retraités 
entre 60 M 70 ans, des homm~s en 
pleine vigu~ut· qui occupent à l'heure 
act11ulle de hautoi:; t;ituations, ainsi quo 
de• jeunes diplômés de cette école 
qui poursuivent leurs études à l'U11i­
ver,ité. Tous entendirent, debout, 
l'hymne d" l'Iudépendance. Puis le 
préPidenl de l'a•sociation des anciens 
t<liJ\ es il!. V ~fik Palmir, prononça une 
cou•to allocution et remercia tous ceux 
qui avaient voulu honorer de le_ur 
pr/i,Ance cette µotite fête. Ensuite 
M. Togo,,professeur à l'Ecoltl do com­
nrnrce. prononça un bref discours. 

Cervera, à 7C milles (l ~9 km.) du cap Palos. Grenade 7. (A. A.).- Les troupes ans e aci ique. 
l'n~ torpille de noR destroyers frappa le · ''franquistes" ont progressé de cinq "!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!'.'!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 
croiseur occ?pant 1., c•:ond ~':>ng dans la \kilomèfres le long de la route Alcala ù· • a 1ona e. 

'Gin autre part les ministre~ des Fi­
lra·ees et do !'Agriculture sont en 
Ili in d'olaborer certains projets de 
~t?~vant ilt1·0 présentés au cours de 

l 0 session. 
~111~8 queslions suivantes ont été exn­
'4i8 .. Gs ces jours-ci au sein des com­
~ll<: •1011s pru·lemen•aires el y ont 

"'u une solution : 
!t;c lq commission des Travaux pu­
lliis~: Le prcjet de loi concernant. la 
Laq en viguot•r, après approbat~oo 
Qe~ 0 ll1iuistr~ de9 Travaux pubh?"• 
li.t.. d!leisions prises par le com1t~ 
!1f~1iational des transports; des dé· 
lii 18~8 seront communiquées à la com 
~~~~0 11 constitufP selons les con~eu· 
•~ie 1nteroationales ae trunsport par 

'11 ferrée. . 
"'11. "commission de la Défense na/ 10-
~ (Le projet do toi modifiant l'arti-
11~~e la loi No 290q et conceroant l'a-
11,d lllent des offic10rs a été chscuté 

1 Opté, 

Il dit entre autres: 
- Celle fôte que uouii renouvelons 

chaque ann6e avec plaisit· uous re· 
trouve aussi, d'année en année, plus 
vieillia. Mais nous remarquons ave~ 
joie que le cDarü~~afaka. se rajeunit 
chaque année un peu plus.et se d~esse 
comme un monument vivant de science 
el de savoir. 

Il a ét6 décidé d'adresser des dôpê· 
ches des remerciements et d'homma­
ges à notro Chef Atatürk, au président 
du Conseil qui, solo11 les traditions, est 
c01.sidé1é comme le président hono­
rnire de l'nssociation, au ministre de 
l' lnstruction Pu blir1ue,ainsi qu'à M.I" 
mrt Inêinü déput~ de :'.Ialatya, qui a 
rendu de grands services à l'école. 

hgnc ennc1n1e et qu1 (· ait soit le Ca11<1ru1.,, ,. 
Roit le Ral~ares. J\ bord du navire une gTandc J la Real-Grenade, s'emparant de l 1m­
oxplosio11 '" prcdui'it et le bi1timent ''in- portante position de Cabeza del Mo· 
clina. i · --,\ la pointe <lu jour, Aept nvions rapides ino. 
d~ grand bo1nbardcn1ent se tlirigi"rcnt vers 
le lir!U du combat naval. Les aviateurs obsl'r­
vèrent quo le croiReur •frnnquistè• était 
en_touré de flamines et sept bùti1nents croi· 

l'DllBmagnE- maintiEnt ses 
sn1ent autour. Les appareils rt"ipublîcains 
bon1bardl•rcnt le navire en flan1mes. Le~ 
bo1nbes tombèrent à proximité ... 

revendications coloniales -D'après des informa lions ultérieu Borlin, 7. _ Le ministre de !'Eco· 
res, l'attaque a été réali•1•e par le nonne )!. Walter Funck a inauguré 
destroyer lepanlv. C'~st un bâtiment hter la Foire du Printemps à Leipzig. 
d_e 1536 to11n<1s, lancé vers 1926, et Dan• un discour•· qu'il a prononcé à 
filant 36 à 17 nœuds. Son armemont ci•tlo occa•ion, il a parlé de t'orienta· 
compr!'nd 5 cau?nA_ de 12, un •lu 7, 6 i tio• de la politiquo économique de 
anll-aeriens,4 m1tr;illeus~s cl 6 tubes· l'Allemagne qui tend \•ers le dévelop· 
lance-torp•lles de o3,3, _eu _dsux grou· i penienl du commerco extérieur. A 
11rs de 3 chacun. Son equ1pago est de .• 110 Ol'Casion î a éoalemeut fait al-
101 hommes cf , 1 " . 

, .' · · . lus1on au probl1Hne des colomes. Les 
L équipa

0
ge des cE01seur~ du typu revAndications allemandes, a-t-il dit, 

Cananas. s élève à 7_a5 homm.ee. . sont uaslies à la fois sur des considé-
Le bâtiment torpillé par,111 ohe le rations do prestige et sur des néces· 

Baleares. sil~• concrètes inéluctables. Le traité 
Le sauvetage des survivants ri•• \'ersaillrs a donné au retrait des 

colonies allemandes ts caractère d'une 

Deux missions en Orient 

L'ambassadBt r Louis DBshayBs 
de Cormen1n (l) 

C'est une Cigure assez effacée que 
celle de ce très jeune diplomate. mort 
à a2 ans, sur l'échafaud, dont ;\l. Gé­
rard Tongas s'est plu à recou•tituer 
la brève carrière avec une pr~cision 
et no luxe de détails qui supposent un 
travail de préparation 91 de documen· 
tation réellement imposant . 

L'auteur estime que c'est surtout 
uae figure méconnue. Son héro eut, 
en effet, le mérite de conclure, dès 
1629, le premier traité de com nerce 
en Ire la France et la Russie.i c'e•t son 
ambassade de 1624, au uanemark, 
qui décida Christian IV à entrer •lans 
la guerre de Trente Ans.Voilà év1Jom· 
ment des titres qui justifieraient une 
certaine notoriété. 

de Franc11, informé du fait par l'en· 
tremise de sou ambassadeur à Ietan· 
bul, s'Pmpressât de dépêcher un 
Pnvoyé sp6cial à .Jén•alem - en l 'oc­
currence Louis Deshayes de Corme· 
nm - av~c mission « de faire readre 
ju•tice, pcr le Grand SeignQUr, aux 
Religieux FranciBcain; àe Terre Sainte 
ot d'ttablir à Jérusalem un Consulat 
fran~.>is qui devait as<.urer l'exécution 
des urdr,•s donnés par I& Sultan et 
veiller par ln suite au maintien des 
gara11ties accord0es aux Catholiqueil•. 

1!~0~ commission des requt'les : . L~s 
~ti8 se8 parvenues de• divers m1111•­
e%·.et commission• concproant les 
~l~~tos qui ont été présentées à la 
~!tr,8 ~ commis•ion et qui ont été ms· 

J 1 i~~e l'ordre du jour, ont Né pxa­
I ~lit a 8 et la suite qu 'ellos comportent 

·~"' 1·· Q ~ la êt(i donnée. 
se0

11 ~~icJ;\ commission des Fi111111ces : Ou a 
ae.11;;fl' 1 ~tê ~e rlemander par " 11.•zLrnre• à 
()JI' ~e~t $id~nce du ConsPil conform~-

Lor~que le côté officiel de la fête 
e.JL rr:3 f~ •• c ... '.! .. -~~ r-rit l'aspect d'une 
réunion de famille. On récita des \'!\l'S 

de notre poète connu Ismail Sala. Un 
nn<'irn élèvn de l'école lut ensuite la 
li,;ta de ceux qui ... avaient été priv(•s 
de sorties! A !'•'vocation des motifs 
des punitions infligées le~ •anciens• 
•e souvenaient avec envie des jourR 
h"urAUX rh• leur jnuue•ee. On de,cen­
dit ensuite nn 1 êfertoi1·e où l'on goûta 
au re('as traditionnel de l'f>cole com­
uosu de haricotF, et de compote el l'on 
êbant.1 tous en chœut· la marche du 
Darü~~afaka. 

Il semble que parmi les sept na9i· punition déshonorante, ce que !'Alle· 
ras qui. secouraient le croiseur en

0

dom· 111 gne ue peut pa~ tolérer. Les colo­
n1agé f1gurai<1nt le conducteur d osca- uios constituent d'autre part un corn· 
drille Kempe11feld (D. 78) et le. ùes plément indi•punsable de l'économie 
troyer Rorms (H. 77) br1ta11111ques.!a11crnande comme source de matières 
Un matelot du Boreas a été tué p:ir un 1 premières ot comme débouché. 

LB colonsl Beck a reçu à Home 
un accueil très cordial 

Mais Louis Deshayes de Cormenin 
remplit aussi des mission~ en Ol'ient, 
en 1621 et eu 1626. C'est Bnrtout à ce 
point de vue qu'il nous intére8 .o ~t 
c'11st sans doutP aussi pour cola qu il 
a Mé choisi µar l'auteur car, uons le 
savons par ses publications préc •<len­
tes, rien de co qui concerne la Tur­
quie ne laisse indifférent M. G •rard 
Tongas. 

L'incid~nt r!out il s'agit ici n'est pas 
uniqt>a, d:ins les anual1 s de la Pales 
tira. L'hi -toire des Lieux Saint3 ee 
mêmo faite tout entière des lutl•)S l 
ce günre J!OGt' leg prt'.\lex tes en apr 
rence les plus insignifiants. La riv 
lité latente outre les deilsurvants cl 1 

cultes divers - qui tou", po1,;rtant,Olit 
leur originA dans la doctrine de man­
suétnde et de charité <lu Christ, -
éclate fr<iquemmeut, dP nos jours en· 
core, en scènes burlesqi;es ou insolen­
tes, indignes, à coup 'Ùl", du radieux 
idéal dn fraternitii humaine au nom 
duquel on s'y livre. 

,/ ; o 22~ux pouvoirs couféré~ pa_r la loi 
11 'Po 4, cles réductions exceptionnel-l 1te pur les droits Lie douane dAvant 
rt· l , ~ erçus sur : 
t11''1. ~\tra11 lllanc~es dont J'importa~ion. de 

el\, 1 s et ~er_ s impose de façon 10évita-
t. il lue lUi servent pour l'emballage 

· l,ee re eu cubes· 
"flilr 1i1b1;1ms imp;·imés en Allemagne 
Î l,e8 li clirection de la Presse ; . 
il~ d'Q 0uteiltos utilis6o8 par la fabri· 

~,t,9 8 
rman <)iflik ; 

lr~11 UereR qui •eronl importés do 
ger. 

t 
.. 11. t 

roubles en Palestine 

~Unrante morts à DjéninB 
lE,.._ ----~·~•aie 
~ ti.t e 111• 7- Les troubles conti· 
~t~, 1

11 l'aleatine. Surtout dans le 
1\ () ea fusillades sont continuel· 
\Îti tti.!rtco111111unique que le nombre 

'• •' a, lors des combats de Djé· 
est élev<§ au total à 40. 

L'après-midi, de~ morceaux de mu­
sique et des chants populaires ont étA 
ox~outés par les élèves. On mit fin à 
ct1tle réunion à l 7 heures. --Pour IB maintien dB 

l'ordre en Autriche 
ViAnoo. 7. - Dans une allocution 

qu'il a prononcée à la Radio le minis· 
tre d'Etat M.Zerualto a résumé la situ­
atiou, telle qu'ollu se présente au len­
demain des conversations de M. Seyss· 
Inquart à Linz. Le respect de l'auto­
rité e•t exigé de tous; quiconque ne 
reApecle pas ta discipline devra d1~pa· 
raître de la scène politique.Quiconque 
combat l'Etat doit savoir qu'il se heur· 
tera non seulement aux lois mais en 
vertu des récPnts accords de Berch· 
tesgaden, aux deux gouvernements 
intéressés c'est à dire au people alle­
mand tout entier. 

Rome, 7. A.A. - :\I. Beck, m111istrA 1 me officiel qui s'étend à troi.s. jour­
des Affaires Atrangères de Pologne, 

1 

ntee~ )!. .Beck i:endr~ une VlSlte au 
est arrivé hier soir à Rome. li a éto cavdwa!-oecrétairo d Etat Pacelh. 
salué à la gare par IHs m.nistres Ciano Commentaires parisien& 
et Starace et do nombreux représen-1 , .·. ~ . . . 
tants du gouvornomo111, ,\ 0 l'armée et 1 a11s. r.- Le~ ic:iurnaux paris.1ens 
du parti Le mini•tre a passé en reçue commentent ce mutm lo1wuement la 
la comp~gnie d'honneur du 2ièmo fü.\. visite de M. Beck à Rom1 L'op1L1ion 
giment de grenadiers et, au sortir de générale o~t que le résul •.1 e~ sera 
ta gare, il a été \'ivemont acclamé la t·e~onnaL,sance de l'Em p~re italien 
par les orgauidalions du parti ot par par \arsovie. On rappe~le a ce pro· 
la foule. pos que la Pologne avait .été la pre· 

M. Beck déposera ce matin des cou- m1ère à lever les sancllo1:1s contre 
ronnes aux tombeaux des rois au Pan· l'ltal11• et que M. Beck avait déclaré 
théon, à la tom bu du Soldat Inconnu, dl>jà l'an dernier que._ pour S?O . gou­
au mémorial des fascistes ot au pied ver_nement, la quesllon éthiopienne 
du buste du maréchal Pilsudski. Il était clo,e. 
sera reçu ensuite e11 audience par Io Dans Io « Populaire " M. André ~e· 
roi. roux se préoccupe de l'éventualité 
~!.Beck sera reçu dans l'après-midi de la ~réation d'u:1_ axe ~ome-Buda· 

par M. Mussolini au Palaib de Venise. pest-V1enne-Varso,vie qui sera~t le 
Après Je déroulement du program omplément de 1 axe Rome-Be rho. 

• c 

La querelle ... de• deux lampes 1 
La première mission_ diploma:ique 

de Louis Deshayes avatt un motif qui 
pourra nous sembler futile, à Lt lu­
mière de nos conceptions actut•lies; 
à l'époque, . elle revêtait uni• im­
portauc~ cap!tale dans ce vieil Orie~t 
qui avait touiours été la terre radi 
lionnelle des prophètes, le berceau 
des religions, le théâtre des querelles 
continuelles des Eglises et du choc des 
croyances rivateii. Les religieux Fraa· 
ciscains avaient • en leur possession 
personnelle » la grotte creusée sous 
le chœur de l'éghse de Bethléem, à 
l'emplacement même de l'étable. où 
est né Jésus-Christ. Les Armêmens 
avaient essayé de les eu déposqéder 
et avaient commencé par allumer deux 
lampes sur la grotte. Il n'en avait 
pas fallu duantage pour que le Roi 

"Volage de Levant" 

Toujours ost-il que pour accomplir 
sa ioission, !'t1nvoyé du Roi Tràs 
Chréliùn entreprit une loog11e et fa. 
tig~ t te expédi•,on à travers toute 
l'Eui oµe centt ale el orientale, des· 
cend1t le Danube, traversa les Bal· 
kau et passa aussi par Istanbul. Il a 
ln1•s.1. à ce propo. une relation de 
ce oVoiage de Lev~nt" dont l'auteur 
nou,, affirme qu'elle est très pittores· 
qu1.>. Et iu, uous chercherons une ami· 
cale querelle à !11.Tongas pour n'avoir 
p~s puisé, plus largement qu'il ne ra 
fait dans ca récit. Ce «Voiage de Le­
vant .. fait par le commandant du Roy 
en l'annéo 1621" et publié à Paris en 
1624, chez A. Taupirant, est certaine· 
meut nu ouvrage très rare, parfaite· 

(1) - Par li. Gérard Tonga• édit ' R. Le­
blond, i9, Rue d'Hauteville, Paris X. 
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. . justice, lui infligèrent l'e:rpoeé véhé-

VIE I~OC1\LI~ 
Un précurseur LES Efforts pErdus -

ment ignoré du gran.d public e.t qui ment de leurs desiderata et menacè­
n'a jama1•, 1emble-t·1l, été ~ééd1té. Il 1 rent même .. de le faire arrêter ! Louis 
est en tout cas beaucoup moms coc;uu Deshayes eut-il l'imprudence de le 1r 
qu~ la relation de P1ttoo de Tourne· faire des promesses trop concrètes 1 
fort par .exemple .. Tout, par consé- Le fait est que le comte Harlay de 
q.uent! d~1t Y ê.tre rntéressant, et mé- Césy lui prêta des intentions hostiles 
r1terait d être cité. M. Toogas n Y glane à son égard, qu'il n'avait probable­
que des broutilles. ~ou,s ~~prenons, ment pas. Et autant par mesure de re· 
par exe.mple •. que dès ! arrivée dan! présaille• que pour défendre sa situa­
la prem1ère,v1lln turque, les gens d tion personnelle auprès de la Porte, il 
la smte de l ambassadeur furent fo~t s'abstint de lui obtenir l'audieuce in· 
surpris de vo.ir: que, dan le logis u~\~ dispensable pour lui permettre de réa­
à leur d1spos11Ion par le gouverne ' liser sa mission auprès du « Sopbi • 

LE VILAYET 

Les noms de famille 
Une circulaire du mil'istère cfe l'In­

lérieur eux vilayets constate que 1'011 
omet de mentionne.r les noms de fa. 
mille dans un bon nombre de docu· 
ments adressée aux divars départe­
ments, dans certaines requôtes voire 
dans la correspondance officielle. D~­
eormais quelle que soit l'urgence ou 
l'import:rnce du document 11n. causP, 
il n'y sera donné aucune smte tant 
que les noms de famille n'y seront 
pas mentionnés régulière.ment. En 
même temps des poursmte.s se~ont 
entamées contre les fonctlon11a1•e, 
responsables. 

certains d'entre eux, choisis il cet effet 
seront tenus de Rerv1r pendant u . 
délai d6tprminé comme nssistant•. ,\ 
l'issue de ce stage, les jPunes eu qu • 
lion entreront dans la carrière a" 
mique en devenant dozents. 

Sait Mehmet ÇEIEbi zadE 
Sait pa~a 

La création d'une Union des 
auteurs et éditeure s'impose 

-~~- Deux jeuues li valeureux LJ lègues. 
C'est lu1 qui, la première f01s a )!M. Orhan $a1p et Sami Sureyya,ont 

pensé chez nous à établir une 1mpri· 1 sans Io vouloir et s'iguorant tous I.es 
merie. deux traduit le même ouvrage qu'ils 

' · d 1·t · 1 ent une · n y avait pas e 1. s,mat~ seu e°:. es ui Cet ambassadeur était d'ailleurs hom-
profus1on de tap1s.Lou1s Desh Y ,q me de ressources et fort peu scrupu· 
était au courant des usages. du pays, leux quant aux moyens devant lui 
n'en futnullement~tonné,et il explique permettre d'arriver à ses fins. 
d'ailleurs que les Turc_s . • "Il essaya - nous rapporte M. Tongas - de 

Le notweau projet comporte de• 
dispositions importantes concer·nant 
l'avancement et les appointements de 
cette catégorie de personnel enRel· 
gnant. 

Le Dr 111azhar Uzu eu a dit à ce 
propos à un journal tl u soir : 

Il a été ambassadeur après de diverR ont livr~ à la publicité. 
Etats et après avoir occupé de hautes Dermèremeut Je même fa't s'est 
fonctions il a tlté élevé également au prortuit nec la traduction d' Thaïs 
grand vézirat. Sait Mehmet Hait une par ~L .-asuhi llayar et uo autie au· 
des figure.~ le11 plus im portautee d" teur. 
commencement du XVIIlme siècle; il Nou8 pouvons. note l'Ulus,multiplier 
était fils dA l'illustra :-i1ehmet Çelebi, ces exe111ple•. 
surnommé Y1r'lli sekiz (Vingt huit). i\fo1s nous ne connaissons que IeB 

• ... se ~ont _accoutumés a s'a~seoir, a ~n~· faire croire à ses créanciers que Lo~is Des­
gcr et à dormir par terre, a!in de n ~tre bayes avait apporlë l'argent néeessMre pour 
point obligét-1. à porte_r des chaises, des . tn· liquider ses dettes et, par mille artifices, il 
bles et cles ltt~, qu1 I.e 8 • embarrasseraient tâcha de les irriter contre l'envoyé extrnor­
granùen1ent. ayant asSUJ6ti toutes leurs ac- <linaire du Roi de France. Sans l'interv1ntion 
tions à cette sorto ùe VJe. • de l'ambassadeur d'Angleterre, Thomas Roe, 

A BelgradP, Louis Deshayes fut qu.i calma leur furie, les ~ommerçants au­
in•tallp dan• une maiROn proche de la 1 rrue~t assailli c.bez lm Lows Deshay~s. Ce 
. G , . dernier fut enfin prévenu par des amie que 

C•IRdPlle el M. érard Tongas d a1ou- Phfüppe de Harlay voulait le faire assassi-
tPr à cr propO!i! : ner ... ' 

,, Li garnison, pour montrer aux hôtes du 
Sultan qu'elle fai~a1t bonne narde~ demeura 
sur pied, toute la nuit, à hurler. En ellet, 
P.elon u. habituJe turque encart pratiquée de 
no., jaurs, il n'y a point dans leur armée 
con1mP dan~ la nr)tre des rondes de:stinées à 
contrôler la surveillance; les sentinelles ùoi­
vent s'appeler de quart d'heure en quart 
d'heure et par ce moyen repousser le som· 
meil• 

Il jugea bon alors de ne pas insister 
davantage et nanti d'un passepor1 
que lui avait envoyé le • secrétaire 
d'Etat du Grand Seigneur• il partit 
pour Alep, décidé il y attendre lea 
ordre. ultérieurs du Roi. Da là, il de­
vait gagner Naples, puis Rome, pour­
suivi par la fureur tenace :le son 
adversaire. De Harlay écrivait,en effet, 
au conseiller du roi d'Herbaull le 4 
octobre 1626 : 

Le transfert de la Bourse 
On sai~ que la Bourse des ChangAs 

et valeurs d'Istanbul suspendra son 
activité le 31 mars et que la nouvelle 
Bourse d'Ankara commencera à fonc · 
tioncer le 1er nvril. Dèô cette semaiuc 
plusieurs fonctionnaires ùe la Bourse 
de notre ville partiront pour la ca­
pitale. 

- Ceux qui, plus •ocore que le• 
étudiant•, doivent prof.ter des lumiè 
res des professeurs éLraugers qui eu· 
i!eigneut à l'Universitli, ce sont les 
dozent• qui sont candidats à occuper 
un jour leur chaire. NouR voulons en 
voir bien davantage autour de ceB 
éminents professeurs; nous voulons 
~oir aussi des douzaines d'assistants. 

Jusqu'i<'i, le besoin s'imposait d'en· 
voyer tous les jeunes diplôm~s en 
provin<'e. dans les bourgs ..iles ckaza• 
d 'Anatolie. Aujourd'hui, cette néces· 
sité ne subsiste plus. Nous pouvonE 
donc faire une sélection parmi les 
éléments 1es meilleurs de chaquo pro­
motion. 

Eu 1719, Sait Mehmet accompagna ouvrage• qui sont publi6s. Qui sait 
à Paris son père. qui y était uomm_é que de document~ s.ont resté à l'étal 
amb~ssade.ur de ;:"urqu1e; Sait était de copie leurs auteurs s'étant aperçus 
f~nct1onn•;re del ambassade.Ahmet III qu'un au re le' avait devancés dans IB 
r·~gnail il 1 ép.oque et Nev~eh1rl1 Ibra- trad •clin 1, r•grettant pat· ailleurs la 
h1m pa~a éta1L grand véz1r. Le roi de .•omme de truvail qu'ils avaient dépeu· 
l''t:ance était Louis XV. encore enfant. sf.e .. 
Peudaut ce séjoui· à Paris, qui dura 
un au, Sait ;\fohmet mit son temp• à 
profit, et retourna d>rns son pays avec 
ùe vaste• id~es de progrè• et de civ1· 
l:sation.Il avait la conscience du dovoir. 
C1Jrieux do nouveauté~, il avait visité à 

Pour uue nation qui a beaucoup Il 
faire ùaus le domaine dn la tracluctioU 
un ne saurait ue pas rpgretter que soit 
dépensé en vam même le plus petit ef· 
fort 

CPtte affirmation •encore prati­
qu~" de nos jour•. n'est-elle pas sur­
prP11a tP '°"" la plume de l'auteur 
d'un~ ~tudH do•mment~e enthou•i•sta 
el p1 éc.e• Rllr la Turquie d' Atatürk '? 
Il s'agit ~•idemmeut d'une inadver­
tance, mais el e est regrettable .• -ous 
eussions aimé aussi que l'auteur aclop· 
lât une orthographe moins fantaisiste 
pour les noms turcs, qu'il n'imprimât 
pas «Vrain ChiaouX», qu'il sut qu'il 
ne pouvait pas y a<oir de Kadi ap· 
pell\ «Habil effen<fi» et que Godaverdy 
n'eRt uutre qu'Hüdaverdi. 

l\Jais trêve de critiques Contentons 
nous de noter que Louis XIII - qui 
n'av&it pas les mêmes raisons que 
nous de se montrer chatouilleux sur 
le cbn~>ilre des noms turcs, - fut fort 
satl fait de l'a.nbassade de Louia Dee· 
bay"s de Cormenin en Terre Sainte 
et n'h~sita pas à lui confier en 1624 
une mission de la plue haute impor­
tance auprès des aouverains scandi· 
naves. 

Business ... 
Deux ans plus tard. l'heureux am 

ba•sadeur devait repartir pour l'O­
rient avec mission SAion son Instruc· 
lion du 18 février 1628, 

c de se rendre en Perse, afin d'obtenir du 
Sophi Shah Abba•·le·Grand : 

lo La protection exclusive du Roi de Fran· 
ce sur le catholiques établis en Perse ; 

o Le monopole du CQmmerce, au d~tri· 
ment des Anglais, de• Espaiinols et des Hol· 
landais. • 

On ooit que le cardinal de Riche­
lieu avait unir avec beaucoup de 
subtilité, les avantages d'ordre mo­
ral. voire spirituel, au souci des 
intérêts matériels et commerciaux de 
son pay•. Comme le dit avec une sa­
voureuse franchise le te:rte des Ios· 
tructions, le Roi de France estimait 
qu'on ne pouvait mettre obstacle aux 
menées des Anglais contre l'établis­
sement de la religion catboliq:ie en 
Perse, 

14 qu'en se rf'ndant maître du commerce 
du pays, lequel. ou• ru le gain des Ames, qui 
ei:;t ce ui que Sa :\lajestj' rf'cherQhait, offri 
rait encore à !':iOR royaume de notables avao· 
tag~e • 

"Je crois, Monsieur, que vous avez su com­
me le Sr Des-Haye• partit d'ici •ans dire 
adieu pendant que j'étais réfugié sur le oanal 
de la mer Noire, sur l'accident de f.este, qui 
1n'emporta un de mes gens, et, m ayant dit 
riu'il attendait les réponses du Roy touchant 
ce prétendu voyage en Perse. Je ne pe.nsais 
pas qu'il dut faire cette éclipse i mais ne 
m'ayant pas trouvé <l'opinicn de hasarder 
aucun• "hose, qui put préjudicier au Servtce 
de Sa ajeslé, il aura pns cette belle réso­
lu tfon". 

On ne saurait, n'est-ce pas, être 
plus ironique ni plus fielleux ! Il est 
vrai que Louis Leshayes le desservit 
à son tour tant qu'il le put, dans la 
Ville Eternelle, auprès du Papa - le 
tout naturellement au nom du Roi 
dont tous deux se proclamaient les 
fidèles serviteurs. 

Une voie détournée pour 
le commerce du Levant 

Uu~ délégation des agents d" 
change, des changeurs en r.1pport" 
d'affaires avec la Bourse et des 111-
L.lreseée en général partira . aujour­
d'hui pour Ankara en vue cl ~xposer 
certame desiderata au min1stèrn 
des Finances. 

LA MUNICIPALITE 

Pour encourager les mariages 
Le ministère de l'intérieur vient 

de communquer aux départements 
intéressés de nouvelles instructio•1• 
tendant à faciliter et à activer les m·1· 
riages. Dans te cas où les deux futurR 
conjoints n'habiteraient pas la mêmo 

ville ou la même localité. il suffira dP 
la présentation d'une simple dllclara­
tion pourvue d'un timbre de 35 plrs 
pour l'acoomplissement des eur~gis­
tremente et formalités. Cette obliga­
tion est entièrement abolie si les in­
téressée se trouvent dans IAs Junitrs 
administratives d'un même cKaza1>. 

Les pierres tombales 
L'enregistrement des cimetières et. 

Quant au commerce de la Perse, des tombes, ordonn6 par la présidence 
Louis Deshayes allait avoir encore à de la Municipalité, vient d'être achevé 
•'en occuper. A l'époque, toutes les dans toutes les sections m •nici~ee. 
marchandises venant de ce pays de· Lee préposés nff~ctés à l'accomplisse· 
vaient traverser la Turquie, à dos de ment de cette tâche out fait parvenir 
chameau, jusqu'à Alep. Le voyage à la direction des cimetières de la 
durait, paraît-il, 46 jours. Municipalité un relevé circonstancié 

indiquant l'emplacement les limite• 
De forte droits da douane étaient des cimetières mu ulmans, le nombn 

perçu• par le gouvernement ottoman dea pierres tombales qu'ils contian· 
lors da leur embarqu ment à Isk•n- nent et qui out Glé toutes numérotAes 
derun (Alexand ette). La ~sophi>, fu. par leurs soins, etc ... 
rfeuir: d~. voir. les. T.urcs, ses ennemis, Le numéro en question a été appo· 
s enr!ch1r, esl!ma1t·1I, à ns dépens, sé à la partie supérieure de chaque 
notifia. à la. France en .1629 q.ue, dé· cippe funéraire, à la couleur rouge, 
sorma1s, s1 elle voulai.t c~ntmuer .à de façon à ce qu'il puisse longtemps 
trafiquer avec la Perse, 11 lui faudrait résister aux intempéries. Ou a pro­
adopter n_ne autre, r~ute : Ct!lle . de la cédé également à un relevé dans un 
mer Caspienne •. d ou l.os produits de registre spécial des inscriptions et de, 
la Perse seraient dmgée sur As· la date de chaque tombe. 
trakan d'abord et de là sur Narva ou 
sur Arkangelsk. Richelieu vit surtout 
dans cet itinéraire la po sibilité de 
soustraire le commerce de l'Orient à 
ln menace des Barbaresques.Il fut en­
couragé d'ailleurs dans celle voie par 

" le Père Joseph, l'Eminence grise. qui 
rêvait d'une croisade contre les Turcs et 
aurait voulu voir nos marchands cesser de 
s'obliner à trafiquer dans le Levant. " (1) 

Si l'ou considère qu'il y a de granùs 
cimetières qui contiennent des milliers 
de tombes et que la description de 
chaque tombe occupe une dAmi-page 
des registres utilisée à cet effet, il a 
fallu une cinquantaine de ces regis· 
Ires, choisis parmi les plus gro•, pour 
mener à bien cette tâche. 

On constate que parmi ces ioscrip 
tione funéraires il y en a qui ont une 
réelle valeur historique. 

Les constructions sans permis 

Attr1buons une branch" spéciale aux 
jeune" ger.s issus de l'école de méde· 
cine militaire et de la faculté. Don­
nous leur la possibilité de travailler 
pendant des annéei!, d'approfondir 
leur saooir, de manifester leurs dis· 
positions per,;onnelles. Les autre,: 
pourront se rendre utile' daus nos 
hôpitaux, no" dieponsair"s .rlunt le 
1ombre s'accroît de jour ou JOUr. 

L'Université de l'Est 
Le minis1re de l'Inslruction publi· 

que M. Saf(et Arikau entrep1 end ra 
prochumement un voyage d'études 
ttans ln région de Van, en .connexion 
avec la fondatio11 de l'Uuivers1té de 
l'Est. Il sorc accompagné pa1· un 
groupe do spécialistes. On a jugfi op· 
portuu de donner à la nouvelle _CTni· 
versité le caractère d'une Cité Un1ver­
siti1ire. 

Profe•seurs, sp1lcialiste et élèves 
11uront leurs log •ments sur les rives 
du lac de Van ~·. pflit en petit, cette 
agglomération formera le noyau d'une 
11ournlle villA. 

LES ASSOCIATIONS 

Béné-Bérith 
A l'instar de chaque 'année, une 

fête d'enfants aura heu à la Béné­
Bérilb le samedi 12 mars à 16 h. ù 
l'occn•1on dA Pourim. Les membres et 
amia sont cordialement invités. 

"Dante Alighieri" 
l\Iereredi. 9 crt. à 19 h. da as 

grande salle de la «Casa d'Italia• le 
Prof. Oiuglio Jacopi,de l'Université R. 
de Rome, directeur de la mission ar 
chéolologique italienne en Anato it, 
parlera sur le sujet suivant : 

les découvertes d'Aphrodisie 
(Conférence archéologique il'ustr~e 

par la projection de 150 riiapogitives 
originales.) 

L'entrée est libre. 
LES CONl'BBENCES 

Au Balkevi de .!Jeyoglu 
Demain 8 mars, à 18 h 30, le Prof 

I mail HRmi Dani~mend fe ·a, 1t11 
Halkevi de Beyoj!'lu, Tepeba~i, une 
conféren~e sur 

L'Inde et l'Europe 

Les souvenirs l\e M.Galip Arcan 

Paris les imprimMies et y avait re. 
cueilli des ... improssbns utiles. Il vou· 
lut fonder la presse eu Turquie. 

Après son retour à Istanbul Sait 
Mehmet fut uommé all burAau do la 
correspon11auce du grand vézirat. En 
même temps il coirnut Ibrahim Müte­
ferrik, pro,?lyte hongrois, avoc qui il 
reussit, pour la prPu11ère fois, à fon· 
der uue 1mpri111erw. Pour cela on écri· 
111t d aborrl un liore dan8 lequel ou 
exposait lt'S gri11ds avantages de lïm-
primerie. Puis on publia un décret du 
cmuftu» et un ordre du grancl v<iz1r. 
0,1 rassura !es fanatiques et le, cali-

En tout cas ce a'est que dans notre 
pays qua l'on cnnqtate la traciuctioU 
d'un ouvaage faite par plusieurs per· 
sonnes "I.i fois. Il ~si très rare qu• 
I·' même fait se produi"e en Allems· 
gne et en France qui sont au point dB 
vue dA la Ir im tion et d'> l'éditio11 
des pay.· •ilus avaucés que te nôtre. 

Vu la convention internationale sau· 
<egardanl les droit d'auteur l'otili· 
gation de prendre l'autorisation oe 
l' 1uteur et da l'éditeur peut nlative· 
ment empêcher clos bituatioos aiuS' 
e nbrouitlc\es en ce qui concerne le.8 

Pùuveaux ouvrages. De plus la sol•· 
d lrilé qui existe daus ces pays entre 
é liteurs ost à ce point de vue u•1 trè! 
fort obstacle. 

Or. chez uous pa1· coutre nous ue 
d'spo,ons d'aucun ile ces moy.ms. 

Nous no pou•ons eortes pas prétell' 
dre que le momeut est arrivé po~r 
n1>US ri ·entrer dans la couve 1t1on W 
ternationale regardant les droits d'ao· 
teur. Eu l'état nous devo•1s 1rouver 
u 1 autre moyen pour évit~r ces ctoll· 
bles lrrtrillCILUllS. 

Pour ce faire la mo1lleure méthod~ 
co 1•i ta à cr er une union proreS· 
s101t11AH0 des auteur et des éditeur• 

Les profits à retirer de cette instito· 
lion ne se limiteront pas à r~gulnf1 

eer l'activité constate da ne le domaH11 
de la traduction, mais ils seront da11; 
uno plus lai ge 1nesure encore acnu1; 
11otr& culture 11at1onnle. 

graphes, aux yeux dosquels l'imprima 
rie paraissait t111e horreur, 1 ur 
promettant qu'o• n'imprimerait paô 
les livres de religion. On mén igea 

l'odieux préjugé et l'mtolérance. Nev­
~ebirli Ibrahim pa~" ôtait pour beau· 
eoup dans cette initiative bienfaisante. 
Les gens éclairés voyaient dans l'im· 
primorie la boune fée dont la baguette 
transformait tout en or. Enfin l'un· 
prim~rie commença à travailler. Dans 
le morne et lugubre sil~mce. de la ·féca­
dence, retentit le bruit JOyeui.. des 
machines. Quoique ce fut Müteforrika, 
l'hommn à la rnaiu habile. et pluo grand 
que oa éputa •. on, q.ii travaillait per· 
sonn•llemeut à l'imprimerie, c'était 
~tehmet qui, par son infiuenre llt son 
crédit, pt111nit ùo r/\ali•er C• t Ici lai. 
L'association de ces deux p~r•<>nnag •s 
dura trois ans et aprèH une dizame 
d'œuvres imprunt\e•, parmi le8qu>llle• 
o trouvait le dtctionnairn d•J " Van Io fr~nçals mieu · que les autr s r'i 

Kou•, 'ait Mehmet se sépara ùo son pr~sentants .trnngers, avaient f31 

1 soci . Ayant gagné les bonnes grâ- une excellonte impre ion en Franc'; 
es de Damad Ibrah•m pa~ 1, il fut C'est l'un des mm lieurs amba sadellr 
iomml\ au divan impéri,\I. En 1732, il q11e la Turquie ait us.Auboutd'oo '~ 
ut onvoy~c imme ambaA•ad~ur auprbs S lit Mehmet reç11t les fonolions 0

11 
de Charles "II, roi de Suilde. li avait g n 1 iigmtairt' chargé d trar.er 1 
uo1ammo11t pour misoion de rappeler cb1ff1 e impérial sui· les édits. Pend6~ 

u monarque les dettes qu'i! avait un certain temps il fut envoyé e 
contractées, ùurant son séjour en Tur· Egypte. En 1755 il [ut créé izra11 

4uie. L'ambussade et le voyage <lu· vézir av!'c le titre de pa~a. Il occllP8 

rèrent 11 mois. A son retour de Sto- mois et de·ni co poste élevé. 1 
I.holm Sait ~lehmet en fit 1.1u gouver- Destitué, il fut envoyé à Istnn~~. 
110ment uue relation importante. Le heu de~ E>Xil · . Sa clisgrtice fut brèf 
•tyle et le langage en sont plus r!is- Il devait ùtre \Oi.H· à tour goure 
111gués que dans les relatious ile son n ur d'Egypt , d' .\daua et de .1[af 

{>ère sur bOll ambassade à Pa, is. Ulté· où il d céda. r 
1·;0urement ::lait Mehmet prit 1 3~cré· 1 S.lit pa~a co•ma1 sait au,si la méd 
taire des t<S_>ahi•. li a participé aux ci ne. Il a un ouvrage sur cette scie11 
campagnes heureuses coutre l'Autriche! Ou a ie lui e tcoie deux ouvrages 1 ., la Russie. En 1739, il fut chargé ùe langue persane. E fi11 c'était un 11° 
mener les pourparlers avec ces d.eu.x 

1 

mo d rare m~rite qui voulait trB~ 
Etal•. PutR, il fut envoyé pour ùéhm1- former Pon paye àl'europôenne et c0, 
tar los îles situtl11s •Ur la Sll.ve. En me tel un lomtain précur eur da 1 

1741, il fut nommé ambassadeur àltre chd bien aimé Atatürk. 
Paris. Sa supériorité lui valait ce poste ;\!. CE)IIL PEKYAfl~I· 
l•levtl. C'était pour la deuxième fois ., 

Au point de vue pratique, deux ilO· 
lutionh ~Laient envisagées : soit l'éta­
bli""ement d'une « Compagnie " à 
Hi'l'"hau, "oit de diriger tuutes les 
n•ar,.h 111rti•es de la Perse à Alep où 
elle• •era1e11t livrées exclusivement à 
de Français - ce qui nou~ démontre 
que le problème du transit avec l'Iran 
s1 eou•Pnt agité dans nos journaux, 
n'Hsl pa• d'hier ! 

Louis De bayes de Courmeniu fut 
donc envoyé auprès des souveraine 
de Danemark, de Suède et de Russie 
en vue d'étudier le nouveau trajet en­
visagé pour le commerce avec la 
Perse et de conclure les accorda que 
son application nécessiterait. 111. Gé· 
rard Tongue étudie minutieusement 
dans son ouvrage, les circonstances 
de cette ambassade et ses résultats. 
Il noue montre comment les boyards 
refueèreut d'accorder aux Français 
la liberté du commerce direct 
avec la Perse ; en revanche ils 
s'engag.;aient à leur fournir eux· 
mêmes les produits du Levant 
à s1 bas prix, qu'ils n'auraient plus 
avantage à aller les chercher à leur 

Il a été constaté que, dans certains 
quartiers de notre ville, des travaux 
de réparation, voire même la cons· 
truction de nouveaux immeubles, ont 
été entrepris sans que le permis 
d'usage ait été sollicité au préalable 
ou de façon contraire aux dispositions 
de ce permis. Une circulaire adressée 
par la présidence dA la Municipahté 
aux diverses sections mumcipales les 
avise que, dans le cas où de pareil• 
faits se produiraient à nouveau à l'av~· 
nir, les prépos•is aux services techm· 
ques en seront tenus responsables. 

Samedi 12 mare, à 20 h. 30, l'e cel­
leot sociétairo du Th\âtr~ de la Ville, 
~I J. Galip Arcan, fera une confé­
rt>nce au lccal du Parti du Peuple de 
ln Rue Nuriziya sur ses 

qu'il se rendait daus la capitale Cran- r.- 1 

<;aise. Il y trouvait des souvenirs pres- · • T .... RIF D'ABONNEM"'l'ff' 
que il chaque pas. A l'époque de sa 
1tomrnahon le sultan était Iebmet I, 
ot la grand vézir Hekim o~lu Ali pa~a. 
Le rot de France était toujours Louts 

Les marchands qui faisaient partie 
de la suite de l'envoyé extraordinaire 
étaient non seulement ses conseillers 
techniques, mais aussi les future pion· 
me•s dA la Compagnie envis•gée. 

Or.<'f'tt .. n1ie1.1.1on d~ Loui .. D .. t-1hayee. 
ppurtu11t ..;J 1n1nuti~u1o1,...ft1fHlt prépart\e, 
1 fuL pa' 1nen~e à terme. 

Deux diplomates aux prises ... pays d'origine ... 
En fait d'ailleurs, le commerce de 

Un <•onflit s'tlleva en notre ville l'Orient continua à suivre ses voies 
Poire Louis De>hayPs et l'ambaesa- tradltioanelles en d~pit de Richelieu, 
deur de France en Turquie, Harlay des Boyards et du oSopbi»,ce qui dé· 
de Cé•y. montre une fois de plue qu'il a ses 

A travPrs la correspondance des lois,in 1 <pendantes des vicissitudes du 
deux diplomates qui est couservée aux temp• ut des caprices des gouver­
archives des Affaires étrangères, M. nants, même quand ceux-ci « ne veu· 
GérardTongas a reconstitué toute cette !ont pas médiocrement ce qu'ils veu­
c11r10use querelle. Le comte Harlay lent ... • 
de CP•y se flattn1t d'exercer une in· Quant ù Louis Deshayes, il n'allait 
!luance sur la politique .de la Porte pas tarder à finir misérablement dé· 
~a~ l'eutrem1stl des ~avorites du Grand! capité pour crime de haute trahison. 
i:>•1gneur. Cela était_ ba~11e., mats si- A san re1our de Russie,après un court 
guhèrement d1spend1eux . L ambaasa- séjour sur es terres à Montargis, il 
deur avait contracté de lourdes det\es alla 80 metlre au service de Gaston 
et, dans t'iutentiou de les ac,q111tt~r, d'Orléans, trahisan~ Ric~elie_u qu'il 
!out comte et a~bassad~ur qu 1~ étai\, 1 avait si fidèlement - et si ut1lem•nt 
11 aoa1t voulu faire des ". affa.res >>, - eervi jusqu'alors. Capturé par un 
comme un. vulgaire « busrnessman " groupe de gens du Roi, à la faveur 
de notre siècle. . rt'une attaque par eurpriee,àmi-chemin 

L'inhumation des indigents 
Un ordre a été transmis aux inlé· 

reeeée concernant la façon dont on 
devra procéder à l'inhumation des in· 
digents. Après que le médecin mu­
nicipal aura délivré le permis réglt1· 
men taire, un certificat d'ind igeuce 
devra être délivré par la police. Faute 
de ce• formalités, il ne sera pas pro­
cédé à l'envoi de corbillard. LE•S per· 
Aonnee qui succombent, dans la rue, 
à une mort Aub1te, devroill être trans­
portées dans une civière au po•te de 
uolice l~ plus procho d'où la levée du 
corps a:ira lieu après sccompliss~­
meot de• formalittis ind1qué11a Cl· 

dessus. 
L'ENSEIGNEMEl!il"l' 

Un nouveau règlement sur les 
"4ozent" et aesi11tants 

Il se rendit fermier envers la Subit· entre Mayence et Francfort-~ur·le· 
me Porte dA la Douane d'Alep. L'en l\Iain, il fut trouvé en posee•sion dH On approad que le rectorat ùe l'Uni­
Lr•prise se révéla malheureuse ; de !nombreux documenta comprometlaul• versité 3 décidé d'apporter cette an· 
C~sy ne parvint même pas à retirer et conduit sou• bonne escorts, par née une olution déf111itive à la queo· 
le montant de la redevance qu'il av~it 

1 

Metz et Paris, jn•qu'à B>1z1ers. Là, t1on des cdozenl>1 et dae •assistauts>, 
garantie au Tr~sor impérial. Il dut après un bref procès, il fut condamuti qui est l'une des plus complexes d~ 
•mprunter aux n~gociante d'Alep et et exécuté le 12 octobre 1632. notre enseignemHnt uperieur. 
JJO parvint pas non plus à les rem- L'année même, un commissaire du Grâce au projet élaboré daus ce 
bourser Roi arrivait à Istanbul pour liquider but, on accroîtrJ Io nombre des assis-

C'e t sur ces entrefaites qu'arriva nfin l'affaire des Douanes d'Alep tants et l'on s'assurera des dozents ca­
à Istauhul Louis Deshayes de Cor- dont il a été question P!us baat. Le pables. de fournir le rendement voulu. 
menm. Les créanciers de I'ambaRsa- comte Harlay de Césy tnompba1t... L'apphcal1on cm sera entamée à la Fa· 
deur l'assaillirent de leurs revendica- G. Primi cuité de médecine. Les nouveaux di-
tionR ; plus de soixante d'entre eux, I 1 plôœés ne seront plus soumis à la 
juifs ou chrétiens, le croyant envoyé 1 !· - P .. Cbarliat, :· Tr,ois •iècle1 d'êeono· clause du ser•ice obligatoire dans les 
spécialement pour leur faire rendre. mie mariüme franoai•• · l institutions de l'Etat. En rnvanche 

Souvenirs de Thédlre 
LA PB.ESSE 

"Çigir". 
Au sommaire de l'excellente revue 

d'Ankara « Çigir • (La Sillon) dont 
le No 63. vient de paraître : 

l'idéaliste, Hifzi O/!'uz Bekafa ; le 
mouvement de la pensée philosophi­
que Hatemi Seni Sarp ; L'litat sui· 
van/ Platon, Cemil Sena Ongüu ; le 
tes1ame11t politique du cardinal de Ri­
chelieu, Dr Bekir Sitki. 

Le pays turc.- Les Turcs de ln ré­
gion du Yakul, Prof. Abdülkadir 
Iuan ; et autres articles divers par 
M.M. Amel Agao~lu. le Prof. l\l. 
Fuad Kôprülü, etc ... 

LES A.BTS 

La " Filodrammatica " 
Dimanche prochain l3 mars, à 17 h. 

30 précises, la «Filodrammatica» joue 
ra, à la c Casa 1rI11!1a » la toute 1er­
uière comédie eu 3 actes d · S. Pu­
glieso « Couch•gha ». 

Voici la distribution des rôles : 
Ciovanna /tille Pal/a1nari 
Zia Ernestina }//le F. Q11intovallt 
Dattilografa )file N. Lanfranco 
L'Innamora ,\f[/e C. Soravia 
Paolo ,v. V. PtJ/lamari 
Alfredo N. G. CoJ>tllo 
Zio Luigi N. E. Franco 
Un client ,,/. Assante 
L'Inne1norato /t/. ,t/. Brghian 
Ugo N. N.N. 

A Milan de nos jours. 

Turquie. 

XV. 
Catte ambasRade ùe Sait :-ilehmet ef. 1 " m<>•• 

Lt<t• 
,J.~O 

7.-
fut très bri11'1ntn el plo1ne de succès. 
La politessu et les belles manières de 
cet habile et galant homme, qui parlait 
( __ _ 

J lllOIS ~.-

Etranger: 

l au 
ti moi 
;J lUOlS 

LI 
:t3 .... 
tJ. 

Nous prions no" correspondants 

éventuels do n·.icrire que sur un dèie 

seul côté de la feuille. cnin 

les formes des autos subissent une evolut1011 sinqulière. Voici 1111 de:,~ 
d'auto ullra-aérodynamiquc. Est-il besoin d·ajou/cr que c·est u11 tY 
? 
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3 - BEYOOLU 

CONTE DU BEYOGLU 

Passages 
cloutés 

sur les branches dénudées de tilleuls. 
Le jeune homme suivit le même trajet 
t izarre que la veille. Là-haut, à la fe­
nêtre, le pâle visage, la main blanche 
se do~sinaiont vaguement derrière le 
rid1' UU. 

~· ' • t f • • ~ 1 6rBta 6arbo à Naples J ~eR~~:~~~~1/:~~=s~~:~sd:~~n ~J~~é: 
IB Bconom1quB B IDDDCIBPB h· :::::: ;.!"'. =~:~~~:· ~7;~:;f ~~~1:~~~f f :;~~E:! 

Celle fois encore, i\1. Mérillon s'ar· 
rêta. Qu'attendait il ? Qu'espérait-il ? 
Il n'en sava it rie,1. Pourtant, il étai• 
pluR ému que jamais. Et peut-être se 
serait-il plus longtemps attardé si une 
voix ne l'avait soudain arraché à son 

1 
Naples, 6. - L'écrivain suédois elle a choisi une toilette de soirée et nos rapports rommerrr'aux blé teudre à raison de piastres 6.20- Axel Munthe l'auteur célèbre da u11 manteau. Ces achats semblent con 

Il 11 5.30 le kilog., trois wagons de blé dur •L'histoire deSan Michele» illlerviewé à firmer que l'artiste a accepté une Io· 

avEr la fr:tRrB eutre piastres 5,10-5,22,5 U.n wagon Capri par le corresponda~t l>Ll « Gior- ge ,nu th~âtre Sao Carlo, pour ce soir, 
11 11 Il de blé Polatlt do 2-4 '!. dc;«e1gle a ét<'! nale d'Italia , a confirmé que la dame à l.occas1on rie la première représsn· 

Par Roger REGIS. rêve. A la porte d'uu des jardins, un Les déclarations faites pa r le mini•­
brave homme en tablier bleu, en sa· Ire de !'Economie, i\1. $aki r Kesebir, 

· b · é b' au directeur pour les affaires turque• Dès qu•1· 1 sortit de la gare, sa vailse ots, los mams appuy es snr une o ' d 
1
, è 

h 1, Il ·1 e A"aence économique et fin anci ro, à la mai·n, ~I . Mérillon eut les yen.< c e, intorpe a1 : ' 
1 

s . 

ve ndu à µ!astres 6,09. Un wagon dQ portant des lunettes noires tl un am- tat1on de t'opéra Macbeth du composi­
seigls a étol donné à raison de piastres pie manteau noir qui avait élé lui leur. Bloch .. La fine fieur de l'aristo-
4,32,5. rendre visite, il y a deux jours, dllns cralae napolitaine pourra donc admi­

su villa était bien sa oompatnote !'ac- rer ce a01r la célèbre actrice suédoise. Les transactions sur le ont digues d'attirer l'atlun t10u· 110 11 attirés par un avis peint en grosses - Bien b eau temps ! seulement du point de vue des re in· ' 
lettres et p~anlé au milieu de ln plac~ Pour cacher sa surprise et sa dilcoo· ti · 

1 
t 

1 f al • 'lé ·11 li 1 . d' On• commarc1a es entre nou< e a l.'011 a ,-e .zlu av•nt-h1'er à la Bourse sur deux piquets de er; ou Y pouv • venue, :'II. " r1 ou a a vers e 1ar 1- F t 
1 

. ~ 
lire ces mo•s communicaloires : nier et r~poudi\ : d rance, !lla •s en.core du porn < 0 vue du bétail s~ . 000 karaman, 14.446 kara-

bétail 

«Par arrêté du Conseil municipal en - En effet ! Belle matinée ! Mais eÊ réah\és qu r lles cout ie~ue;' ~·1 . man kizil, 227 dagliç, 310 kara yaks, 
date du ... , •I est interdit aux piétons pourriez-vous m'expliquer pourquoi, tu n ana ~aant es causes 0 co e S I· 1840 ngneaux de lait, 64 bœufs, 1 va­
de traverse" les rues hors des pas sur cette place si paisible, presque m ataon qui fait que les échanges cot\l· che, 2 veaux, 16 buffles et 2 bufflons. 
sages clouto's, sous peine de procès- campnanurde, il y a un passage clouté d ercaauir _ avec la Turquie r rn;ogra- , O n 

11 
veuùu avant-hier aussi à la 

" ent1 c0Fntm1101lem. eéo
1

t . depu1s
3 

1923 ot Boui·".·o la nième quantité de bétail qui verbal». . . et pourquoi ce passage fait ainsi des q , 
··1 t la 1e · ' ue a ra. n '•e qua ai t. au me. rang a 

0
· té envoyée aux abattoirs et où il se Depuis di~ ans qui menai • v. zigzags r 

8 
è 1 t · 

M Merll· J . 'c du pas~e main1e.1rnnt au ' me, .e m1111s re 1 tr v de la viande en grande quan-errante de r·ommis-voyagour, . ' - e vois que vous ne es pas de 1 Economie mdique en meme temps t' t~u o 
Ion avait vu bien des choses sorpre- pays ! s'écria l'autre. Eh bien ! dans IHs moyens d'y remtidier. Uno r· laeo J 1 · • • 
nantes dans toutes les lointaines pro- cette maison h abite le premier adjoiot él ri 

1 
R 

•inces ou· 1·1 était passé. Jama.is Pù. ut· avec sa femme, ses enfants et sa be!IP· plant faite aux conRtructions . an" B Tul'QUlè· OUIDan1e 
é an économiqut! de la Turquie, le mi - . . 

tant il n'eût imaginé de 
81

. 
8 

ve!·ea mère. nistre a fait r~ssortir que notre pays Bur l'accord qu1 a été '.éahsé en~re 
Prescriptious dans une petite ville CAiie-ci est une vieille dame impO· accueillerait nvec satisfaction que ce·, la Turquie et la Roumame, ce dermer 
comme celle -ci. tente qui ne sort jamais. Alors, pour lu i·ci soit égalflment réalisé avec l'aide 1 pays a entamé les négoc1at10us vou-

Assuréme 11, c'était la première fois qu'elle ait un peu de distraction, son du capital étranger. Eu pen%nl logl · lues e n vue de ~ou• acheter du.c_oton. 
qu'il y vena ,t, mai~, avec .soa ~xp~- gend'.e a fait 11Jant~r sur place ?0 quement nous no croyon• pas qu' il Comme premier résultat pos1hf ,de 
r1ence, il l'avait iugée duo stm pl? chemm do clou~ qm obhge les pié· uisso ~o trouver aucun Fraoça i ces pourparlers, nous apprenons qu un 
coup d'œil. Une sous-préfecture a tons à passer juste devant la fenêtre ~ui trouverai\ impossible de profiter de 

1108 
élabhsseme1~ts a accepté de 

Peine plus peupl§e qu'un. bourg, d~ où la belle-mère se tient toute ln jo~r- des indications données par le minis· veur! re à la Roumame 10.000 balles de 
modf!stes maisons bourgeoises ~arr~es n~e . Ça i'amuse un peu, n'est-ce pss ? Ire. · coton. . , 

comme des jouets d'enfant, des 1arùi.ns D'ailleurs la France subit les 1·és ul- J Celui-ci e•I de deux quahtéii et 1 °~ 
Pas plur; grands que d~s ~ouchoars ~ tata amers d'une crise issue d'une mau- fern des conventions pour que le ka-
de poche, une église qui faisait fous ,, B r . 1 If 1· a 1 Vaise direction. log. de l'une soit vendu à piastres 28 
ses efforts pour hausser, 1e plus h~u1 ,

1 DRCD uommercra e D IDD Le point sur 1eque1 nous devon g ie e t :J kg. cte t'autre à piastres 35. 
Possible son clocher. des rues enfm, plus nous arrêter concernant les dé· N t · 
é.troite11.' mal pavées où glissait, s\len· I f'apital ~ntÏf'rNDent versé et réS!'ms clarations du mio ·stre de !'Economie, 0 1°8 Commerce 
C1euse la silhouette sombre dune 1 est la partie qui a trait à la. nouv?lle avec la Russie 
Vieille' dame l'ombre fugitive d'un 1 Lit. 847·598·198•95 forme à donner à 11otre poht1que d ex-
Chien couran't à un mystérieux rendez· - -- 1 portatiou. A la vé11té nous savions que L'argent de la Russie bloqué à !a 
Vous. Avec cela,. pas uu roulement de DJreoUou Oeatr&le :a.n..&N C0 9 derniers lemp , il y a va il des d- \Ierkez Bankasi étant .;puisO, depms 
roues, pas un bruit de m?teur: ! Une 1 lorts diriaés en n sens. On se . rap- un certain temps. les Russes ne nous • · d · t f re sen• Flll&leo dan• toute l'ITALIE, ,., , S ~ 1 ac 
•011ure une auto eva10n ICI ai , pelle que le prési, :ent du Conseil, ..r.: achetaient rien. elon un nou.e · 
Sation ' l •All'BUL, IZlllIB, LONDRES. 1 Celûl Bayar, avait déclaré à la Grande cord intervenu, on a décidé que leR 

- Elle est bien bonne! s'exclama J ll'EW-YORK Assemblée :Nation ile, en lisant le pro· Russes nous enverraient pour ldeux 
le ieune voyageur. gramme gouvern ··mental, que nous million$ et demi de bonneterie. Un pre-

.E:t l'écho de sa voix réso~na~I Créations :l !"Etranger' avions adopté le r ystème de clearing mier lot est arrivé en nos douanes. On 
dans l'immobilité muette le surprit lm- Banca commerciale Italiana (Fran••) actuel comme le JJ us convenable, mais annonce qu'en contre-valeur ~es So· 
même. Paris; Marseille, Nice, Menton' ()lln, que nous u'h~siter ous pas à en adop- viets nous achèteront du mohair el de 

, •. ncs, Monaco, Toulouse.Beaulieu Moal• / ter un autre qui S<' révélerait me illeur. la laine et que l'on est sur le point de 
Carlo, Junn-les-Pins, Caoabl•n"'· cilla Nous remarquons aujourd'hui que ces s'entendre quant aux prix. 

Cependant, comme ''.' nuit. tombait, roc). paroles rentrent dans le domaine des 
ra. Pide d'i'à, en cette fin d'hiver, plu- réal· t· 

trice Greta Gari o. ' 
L'écrivain a déclaré que l'illustre 

URB mission VÉRÉZUBliBRRB 
• 

• star » est une femme d'une grande 
noblesse de sentiments et d "un goùt 
exquis. Durant sa visite, ils ont beau-
coup parlé d'art. • - ----
~rata Garbo a inspiré à !'écrivain Roa.e, 6. - Une mission vénézué-

à Rome 
de profondes réflexions sur la valeur lienne, dirigée par le commandant 
exceptionnelle du cioéma en tant que Larazabad, est arrivée 1c1 el a déposé 
forme d'expression. de• couronnes sur la tombe des sou-

11 semble que Greta Garbo est dis-/ vorains au Panlhtlon, sur celle du 
posée à ne plus se soustraire à la eu- 1 Soldat Iuconnu et au pied du monu­
riosité du public, comme slle l'a fait mont du gtluéral Bolivar. 

moovem ritime 
_;~ , ~? o• 

;... l .:-~~1111111111. ,- · ·:'.:~~,J•L--~::-:= 
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Otpart.s pour 

Pirée, Brindisi, Venise, TrjestE" 
de.t Quai.s de Galata tous /eJ ven fr,dis 

à fO hturts pr~cut'!r 

Pirée, Naplec:i, Mar~eille, <T11n~q 

Cavalla , Saloniqne, Volo, Pirée, Pa• r,1s, Santi­
Quaranta, Brindisi, Ancône, Veni " Trie~te 

Ra/eaux 

F. GRIMANI 
P. FOSCARI 
F. GRIMA'<! 
P. FOSCARI 

FENICAI 
lIER.\NO 

QUIRINALE 
DIANA 
ABBAZIA 

21 Mars 
18 Mars 
25 Mars 
4 Avril 

~roict! accLltr 

~ 
En co1n<:ldeoce 

l Brfnditl, V1-
11be,Trleste.,a.,.. 
I• Tr. E.lp, pou to•• 1'6• rope 

24 Mare } 
7 Avril l 17 heure1 

17 Mars } 
31 Mar• 
14 Avril 

à 17 heurea 
u hô 1 Banca Commorcialc Ualiana e Bulgare 1sa ions. V1euse el morne il partit vers 1 te 

~ue l'employé d~ la gare venait de lui Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. (Cumhüriyet) F. C. 
Banca Co1n1nerciale ltaliand e oreca Le 10

d.iquer. Déjà docile aux arrêtés mu- Athènes, Cavallo, Le Pirée, S•loui~Ue A la Cha1nbre de co1n111erce co1n1nerce du 
en Italie 

Livre 

Saloniquq, !\léteLin. jlzmir, Pir.Se, CRIA.1nAtn , 
PatraR, Brindisi, Veni~~. ·rrie~t" 

VESTA 
ISEO 
ALBANO 

12 Maro 1 26 Mars -A 18 bourèi 
01c1paux il traversa la place le long 
du Passage clouté, prit la rue qui s'ou· 
•rait en face, découvrit tout .de. su~te 
•l,e Soleil d'Or•. Pour ce soir. 11.n a· 
'°ait pas d'autre projet que de dmer 
Ill Be coucher de bonne heure. . 

le lendemain matin, ~. Mér1llon 
~011Jmença alMgrement, sa tournée 

. lieprésentaut en cotonnades, il vi­
•1ta le •Grand Bazar Parisien• et les 
lllerceries de la ville. Partout i.1 fut 
~•en re~u. l\'o::i seulement il prallqua11 
art d'être aimable, éloquent, per~ua-

811 avec une maestria tout~ p~ofe~s•?n i 
llelle, mais jeune comme 11 1était,101 
liarçon facétieux avec les hommes, 
~alant 'avec les femmes, .même les ~lu.s 
(•des, même les plus vieilles, il P!a1sa1t 
8, tous. Pour la joie de le re.temr, on 

0 Ubii ait à bavarder avec lm. 
Ce ' 1 en profita, ici et là, pour faire 

· te remarque : . . 

Bnnr.a Cllm1nerciale ItnHana et R1u11'.ln 
Bucnrc-st, Arad, Braila, Bro-.ov, Cr)rt<:i 

, , tantza, Cluj Galatz Temiscar•. Si~iu 
1 BAnca Co1n1nercialn rtalian::t p~r l'Sgit 

to, Ale:J:andrie, iLe Caire, nemanout 

1 
Mansourah, etc. 

1 Banca Commerciale ltaliana Tru1t Cy 
New-York. 

: ~ Banca Oomznerciale Italiana TruRt Cy ' 
Boston. 1 

Banca Commer<'iAIP Jtnliana TrnRt Cy 
Pbilndelpbia. 

Affiliations à !'Etranger 

On a indiqué les changements inter­
venu• sur les prix de gros établis par Rome 5. (Agit).- Le Bulletin de 
la Chambre de commerce pour l'année Statistique i•ublie des chiffres per-
1937, et concernant l e ~ ci\réales, les mattaot d'établir des données très in­
malières végétales, le bc!tail. téressantes concernant le commerce 

En 1936, contre un indice de 100 les du livre en Italie, la diffusion du livre 
prix ont haussé à 109.1.La diminution étranger en Italie et celle du livre 
a commencé à partir de janvi • r 1937 i•aJien à l'étranger. 
et l'indice est tombé vere la fin juin li L'importation du livre élrauger en 
98.9. Depuis juillet jusqu'à décembro Italie compte : en l933, 3.,

7
6 quin­

on remarque uno tendance des prix à taux: 4,1 93 quintaux en 1934; 3.60
5 redevenir normaux.Il y eut U!le ce1·tai- quint. eii 1935 ; 3.572 quint. en 1936 

ne baisse dan" ks matières premières. el 3.890 quint. eu r9,;7. 
LaChamb1·e en >3 livrant à des études 
sur toutes les m itières, a pris comme Les chiffres touchant l'importation 
base 52 d'entre• elles et a indiqué du livre iiali~n à l'étranger sont au 

1. les prix de cha ·:uno d'elle par un 111 • contraire les suivau•s : 6.781 quintaux 
drisio. en 1933 ; 5.727, en l!J34 ; 6.157 en 1 Banque Française et lt•lienne pour dice . Si l'on com pare la courbe s uiue 

1
q

3
;;; s .40J 

611 
1936 et 7.9s7 en 

193
7, 

1 l'Am6rique du Sud. , par ces matières au point de vue chro-
1 1

. . t . d l'ét 
(en France) Paris. nologique et 8i .'on prond comme in- I~~ ivres . •m~or es e ranger 

R <lice le ch11fre r01J, l'on re1nar<1ue <tU'en enes uhe ont atte1ot, au cours des an· 
•é - Dites donc ! On est JOhm.ent ~é­
t re, chez vous ! A tous les coms de 
due, on lit: «Défen•e de traverser horo Il 
(\es Passages cloutés.. C'est parfai 1 
, u.and il y a des rnitures. :'riais des 

(en Argent!ne) Buenos·Ayres, o. 6 t 1 d 
sario de Santa-F8 décembre ces p1 1x étaient de l'ordre 11 

4 
respec irn~. es sommes ~ : 

'' au Brii•il Sao-Paolo, Rio-cte.Janei- de 103 6' en février de 101 eu mars de ' 7•4 0.897 hres en t933 .; 7.917.991 ht. 
8 ' ' · 88 6 ' · 98 51 en 1934; 6.S3j.050 ht. en 1935; ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 1 9 ·~·en avril de ' ! eu mai de ' ' !i.899.00.0 J"t . 19 6 t 16 818 000 l'i 

Alegre, Rio Grande, Recife (Per- ! eu )Ulll de 88,2, en JUiiiet de 9S,7, en en 19>7 i . t Il 3 e . . 1 , 
01

tures, on n'en voit jamais. 
On lui répondait en souriant : 

Ill -- Que voulez-vous ~ C'est le règle­
a ent ! Et je vous assure que notre 
t~0nt (nous n'en avons qu'un pour 
e1Ule '.a ville, mais il ne. ces&tl d'aller 
ou •eo1r du matin au sou-), notre agent 
Pr~re l'wil. A la moindre infraction : 

,::ès-verbal ! · 
'u lion ! Bon ! On se conformera 

t 0rdres. 

. 1 • • 
Q~!i Mérillon s'y c<;>nforma en effet , 
'ait ciue fùt l'endroit où le condu•-1 
'ur 1sa tournée, il marchait sagement : 
hors e trottoir et ue se ri~quait pa> 
ltiitli des passage~ prévus par une ad ' 
~~a s:r•l.ion trop pruden1e. Il en riait 
ltiG111

1 
soi, mais il obéissait. Il oMit 

~ tr e à la fin de la journée lorsqu'il 
~lte ~uva à l'extrémité de la ville, dans 
Uqe 0 rte de faubourg : il y avait là 
liJt6u'rande place tout entourée de 
lt,1 11• s, la place Saint-Symphorien; le • 
~Pais:n était pas pavé, mais une herbe~ 1 
''de, 1° Y poussait. Aux alentours, 1 
Cba111 ° B1l~nce, ùe grands murs ca 
llue Ill dfs Jardms et, seule, sur un côté 
ta~te. a 8011 assez vaste, assez im por 

î•o 

1 
août de 101, en septembre de lOù,ü, en "' 

nnmbur.o). octobre de 100,5, en novembre de, Les d?nuérs touchant l'exportation 
(au Chili) Santiago, Valparaiso, Con 99 1 du hvre llalien à l'étranger nous don-
Colombie) Bogota, Baranquill•) i i)'.après ces chiffres, l'on remarque ne nt les chiffres suivants : 8.784.493 

1 (en Uruguay) Montevideo. que dans los prix de groo; comparati· llr~•s e~ 1933 ; 7.700.724 lit. en 1.934 ; 
/ llanca Ungnro-Itnliaua, Budapest Hnt· vement à 1936 il n'a pas été constaté 8.121.887 ht. en 1935 ; 8.523.000 ht. en 

van' Miskole, Mako, Kormed, Oros de grande h~usse. Cependant, com· 1936 et 11.509.000 en 1937. 
bazs, Szeged, etc. parativemenl à 1933 il y a une cer- 1 L d' 1 • 

Banco Italiano :en Equateur) Guyaquil laine hausse. Car en 1933, le prix mo- 1 er.ons allemand Bt d anglais sin"•· Man ta. 1 V " 
Banco Italiano (au Përou) Lima, Are- A . branches comn1ercia.les et des examens du 

yen comparé à 100. esl de 88. / que preparations spéciales des différentes 
qul,ia, Callao, Cuzea, Trujillo, Tonna, l"l'IV8geS baccalauréat - en particulier et en groupe -
l\lolliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno j . . par 1eune professeur allemand, connaissant 
Chincha Alta. ! Il est arrivé avant·h1er à la Bouroe bien le françai•, enseignant dans une grande 

k 1 des céréales 4 wagons de blé, 2 d'orge ~col• d'lstanb:'I, et •f\r~gé ès p~lo•o~bie et 
Hrvnts a Banka D.D Zagreb, Soussak et 1 de son et l'on a mis en vente aus ·i cs_lettres de 1.Umvers1te .do Berlin. Nouvelle 

Sitqc dïsta:1b11J, Rut vo.rvoda, . · " 1netbo<le radicale et rapide. PRIX MODES· 
1 une partie des blés de la Banque TES. S'adresser au journal Beyoglu sous 

l'ala=ro Karakoy 1 Agricole. L'on a vendu 13 wagons do I'rvf. ~!. M." Ttt.p '·. ir • N ra 118-11-2-3- t-S 
Ag,11ce d lsla11b11/, Allule".1c.:iyan Han. -

IJireclion: Tél. 22900. - Opérations ql!n 

l.2915. - Portefeuille Document 12903 
PoJi/iun : 229 t f. -Change el Pori 2 2912 

Ager1t·e de Bf'yofilu, JslikldJ Catidesi 217 
11 .Va1nik Han1 Tt/. P. 41016 

S1"·cursale d'Jzmi.1 
Locationde,:o//res ris' B1yoglu, à Gt1ft1/a 

Istanbul 

Vente Travaller's chèques 
B. C. I. et de chèques touristi-
ques pour l'Italie et la :Hongrie. i IHNStlGN[Z-Vous À NOS GUIUl[îS 

SUI( NOS CONDITIONS SPECIALE:S ! 
~a auuh traverser, :11. Mérillon s'avan· 
~Ut qu asard, mais bien vite il s'aper-
111<1iqu66· là aussi, un P.assage <l_tait 
U11e b · Co111me on se fait à sot-morne 
~~rele~nne .Llague, il suivit les petits 
!!relit rouillés de clous. Ils le condui-

EIBVBS dB l'Ecols DllemandB, .:~~tg~ 
ne fréquetcnt plu8 l'école ( quel g.u'en soit 
Je moti() sont énergiquement et effi~cemcnt 
préparée à tou!es les branches scola1~res . pat 
leçons particuhèros don'lées par Repét1teur 
.\llemand diplômé. - ENSEIGNEMENT RA­
DICAL. - Prix très réduits . .- Ecriro 1:1ous 1ir?.ug P~r un. étrange et déconcertant 

8~11. 1' JU~lq en fact1 de l'unique m:u- •REPETITEUR• 1 

• 

Bourgaz, Varna, · Constantz;1 

BuHna, Galatz. Braila 

FINICIA 
ISEO 
DIANA 
MERANO 
ALBANO 
ABBAZIA 

FENICIA 
DIANA 

'9 .\vril 

t~ ~~~ 1 16 Mars 
23 Mars 
24 Mars 
30 Mars 

9 Mar• ) 
t6 l!ars l 

l t7 llouroo 

à l7 heur• 

En coïncidence en rtalie vea les luxu "'bateau"< de.• Svciél1 •ltalla 
et •Lloyd Triestino., pour tou1ns les de.;tiu3tions rlu monde. 

Agence d'Ista.u. 1111 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 llurn a.ne, Gl.la.tl. 

Téléphone 44877 -8-9. Aux bureaux de Voyages Natta Tél. 44914 
• " • W.-Lits ,, 44686 

FB.A.:TELLI 
- --

Quais de Galata HUdavendlgâr Han - Salon Caddesi Tél. 44792 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster­
damJHambourg,ports du Rhin 

Bourgaz, Var11a, Cont;Lantzaj 

Vapeurs 

cSaturnus» 
«Hermes» 
«Hercules» 

•Hermes. 
cSa1ur.'lus • 

<<Hercules•> 
Pirée, ~Iars~ille, Va1euee, Li- 1 
verpool !"Delagoa ,lfaru• 

Compagnies • ates 
(a•uf frnp•~•~I 

Oomp•ll'ni• Royolo vers le 14 Mars 
Néerlimd•i•o rle vers le 16 Mars 

Navlf.'!lll " à v,.P·1vers Je 19 Mars 

fl-:ippva t."wce u 

!•ers le 8 Mars 
1ers le 15 Mars 
:lvers le 20 MarP 

K8l•b• vers le 18 M~ r 

O.I.T. (Cornpaguia Haliana Turismo) Orgrn1.al<on iMooctiale cte Voyag 
Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, nnritimea e1 dé~ie:1 i - l " 

réduction sur les Cl1e·11ù1s d~ Fu lta/ie11s 

Sadr0886l' à: IJ'RATIJ:r,r,r ~P~ROO Salll I Ùl< Ll ~ ·û-H~ l 1va•1 l i ~lr rr IU 

Têl. 4470• 

Deutsche Levante -· Linie, 6. M. B. H. Hambourg 
DBUtschs r.vpn B·tinis, HiJmbnur~ R.6. HiJmbaurg 

Atlas ts~ante-Linie D. 6., Bremsn 
Service régulier ntre Hambourg, Brême, Anvers. 

Istanbul, Mer-Noire et retour 

Vap11urs atendus à Ist nbul I 
de Hambourg, Brême, Anver1 

"t · llStin t J (. ~tl de c 1vement, il leva 1is yeux 
U tage 11 rrière une fenêtre du premier 
b~ 1Jà

0

Je 
0

:1'.ée déjà dans le crépuscule, 
,anche visage de femme, une main 

~la. te r~0ulevant un rideau. Il s'ar· 1deau retomba. 

Pia.no vendre 
tout neuf, joli n1ouble, grand rormat, cadre 
en fer, cordres croisées. 

S'aùressor : Sakiz Agaç Karanlik Bakka 
Sokak . .No. 8 (BeyoR;lu). 

S1S LA.RISSA 

S1S CAVALLA 

StS HE.RACLEA 

S1S DERINDJE 

vers le 5 Mars 

Départs prochaiu11 d'Istanbul 

pour Hambourg, Brême, 
Anvers et Bottérdam 

vers le 7 l\Iars SiS ANDROS 

vers le 9 MRrs 

charg. le 8 Mara 

vers le 11 :\lars 
~Iën1 :. 

l0vio1
1

a~n ~e sentit tout troublé. 11 En plein centre de Bs11oglu v•p·~"u ~~c;i 
t ce116 a •So.le.il d'Or • en songeant d 1 ()\l ... PPa s11rvir e buroaux ou ùe magasin est à louer 
J te la . rition fugitive. Il y pensa S'adresser pour information, à ta •Secieta 
Je lellde:i~flle. Il y pensa si bien que, operala, i,tali11_n~·· Istiklal qaddesi, Ezac 
t·1,u~. ou tro·ll quand il eut visité ses Çtkmayi, a cote do• établissements •H1 

"fi ta d ~as• 's Vo100 ... 
bt, •Ill le po erniers clients, la eu · '!!l!',..-:ii""'---~...,'!'l!'~~o:""~~~ ,?8 Saint-Sussa à_ retourner vers la On demande in!m~îêres . à~pé!'i 

\J Y!llp mentees et 1nf1rm1èt Il Pil urien. res novices pour un hôpital. 9 
Soleil jouait .sur l'herbe el s• adresser à Péra, ru~ Yemeµioi No 9. ISTANBUL - KARAICOY PALAS - ALALE:MCI ~AN 

Départ11 prochains d'lsta.nbu 1 

pont 'Bourgas, Varn?. et 

C:onstantza 
S1S DERINDJE charg. le 12 Mars 

) 

Connaissements di~ects eth Ilet. d~ .HH gc pnr tJIJ< /, s hJ ' '' 1~ m;n J 
Pour tous reuse1guemen d a'aJra;B 1.11 !)~~acil~ ~ev It.:·d! 11e, I! 

Agence Générale pour la furqaie. Galata Hoîl!.fill1i:ni.1u ll'l'l . ·r41 "4760·d7 
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LD PRESSE TURQUE DE CE MRTln Lettre d'Ethiopie Une mode • • • amer1ca1ne 
UnB villE 

En rBc nstruction : 
. Les '' charmes " LB DOUVEI accord turco-grEc sont ~~~::::.nt. Fort peu d'entre eu~ 

41/. Asim Us analy!it dans le "Kurun' - ~1ais n'a t-on pas intnrdit l'inter-
/e. nouveau traité additionnel intervenu venttoa des parasites ; comment ces 
entre !a Turquie et la Grèce: gens·là µeu vent-ils exercer leur acti· 

LP• front1èrPs dPs Etats membres vité ? . Ne faut-11 pas que c•u · qui 
d" l'Enrnnte Balkaniqu<> sont des deux remplissent le rôle . d'inter~èd1aire~ 
aenre• Le• un• •ont cellPR comprises eotre le public et la 1n~t1ce a10nt eub1 

Dddis-DbEba 
" 1 ~ . d' ' dRnR .l'PxprP~~it>n ~·\ographique appe· un~ s rie fl?'~men~. remphsspnt une 
lé" I•• Balkan•; m,

1
i, il y a aussi les série de cond111ous et pu1Rse11t reven- Addi•-Abeba, f,<vrier. (AGIT).-1."un 

frontiêrP• extra b•lkaniquPs. LA pacte d1quer, en un mot, le titre d'avocat•? de• centrPs où l'activité constructrice 
intenenu PnlrP TnrquiP, la Grèc~. la - Certes. L'article 7 de la loi sur ~A fait da\'antagA SPlllir est la vil'A 

1 t t f 1 à t ~ d d'Arldis-Ab• ba, capitale du nouv~I YonitnslAVlf' et la R"um0nie g•ranlit, es. avoca s es orme , ce rga; . E 
le• froutiè"s b·• kani 4 ues de ce• E•at' l\Ia1s 11 y a une sér1P d homm•s d af- mpirll italien d'E•hiopie. 1 
- Pl «el• «OntrP unP attaqu" qui 1 fa1rPs qui ont ~rouvé moyen tl'Erntrer Après IPs bâtimPnt' fllll•PS er. hâtA 
•M•it f.v.ntuPllement d~clenchée par dan•._ la profess1011 par la porte d~ par les vainqueurs afm rte snpµlr. 1 r1 
un Etat balkaniquA. Il n'y a qu'une derriere. C'est la méthode du trans- aux d<'gat• causés par 'es ir cendiP• 
,PulP PXP.Pption, pour'" cas d'une at- fert. lors du sac rte la villA qui eut lieu nva il 
taque de la p•rt d'un Etat balkPnique Quelqu'un a une dette à percevoi·. l'arriv~e des troupe• italiûnnee. At af 11 

avec le con cour• d'un E1at non bal.ka- Au lieu de s'adresser à un avocat, 1 de pourvoir aux premier• be ·oii.s 
nique· alors le• dispositions du pacte 1 tombe entre les greffes d'un hommf d'u1. centre destiné à assume!' u11• 
entrf'raient <'gaiement en vigueur. d'affaires plus ou moins louche ou nouvelle imp.irtauce, de-; édifices •c t 

La Turquie et la Grèce, tenant d'un avocat rayé du barreau ... D aujourd'hui ron<truit• d'après nn plaa 
compte de leur situation gflographi même que certains gens •'adresssnl rationnel. Ces travaux "Y•ttlm 1t"1u 1 
que. ont voulu élargir cet accord et pour recouvrer la santA, non pas aux ment pour' uivi• •ont dei;tiné; i1 
les ga Jt'os réciproques qu'il corn- médecins mais à des charlatRns, beau- tranoformer radicalem~nt la physion ,_ 
porte. coup de malheureux tombent dans le• mie de la vieille cité aby•,inc. 

En verto du nouvel accord qui sera filets de c~s geus. La nouvello villo d'Addi•-Aboha HUl'-l 

de la géomÉtriB ... 
• 

signli à Athènf'• en a.ri! prochain, Ceux·Cl intentent de faux procèn p:ira là où, autrefois, s'élnvait 'a ma -
elles i:taranti•sent r.Sciproquement, ou· ont recours à. tous les moyens pour j se ioforrue dfls gourbi• ; ce qu: a im­
tre Jenro frontière• baJk,111ique~. 1 llfij fausser le drmt, pr~cureut toutes. es- posA la néceRsité d'exproprier les in­
frn,,tière• extra·balk""ique<- En cas pècPs de faux témoins. Ils font, hb~e- digènes et •le los transférer dan~ uJJ _.-.;.;i;;:;,;;J;Ji:tl 
d'al'afJ11e d'une ou plusieu'" pu1"'an- ment ce que des avocats ne sa bais· nouveau quartin bâti express meut li 
CN, b kaniqueR ou non, l'Etat ami seraient pas à eotrepren~re 0~ quo pour eux. Ce nouveau quartier i g~­
•'en11age, avant tout, à demeurer neu- sauf une ou deux exceJ?tlons, ils, évi- ne dont la construction 'est tout ·d .­
tr-e. Et, le cas échPant, il do'f~ndra lent par crarnte précisément d êt~E bord impo•éo, a At~ élM'·i au nord d' 
cettP neu\ralit~ par les armes, il empê- rayés du barreru. Et comme _ces mdi la villo même, sur la rive tlro:le du 
pêrhPra fJUP '"" t..rritoirAs, ses rorts, vidus rnnt au courant dee lots, lis sa torrent Courtoum1 qui s~pa1e a111. 
"' ba'""'• •o•enl ntoi1'é8 par l'Etat vent sauoegarder les formes. la zone du quartier commercin •lo IA 

"g' ""enr <'O• trP l'E• <l ami et al!ié; Les malheureiJx qui ont recours à Ville. 
11 '"''f'êch .. ra 1ont t1ansµort, pal' sea ces gens peuoent être sûrs que, lors Les petites maisons des indigùn< 
porte et 8 ,. 8 eaux, de troupes, de muni- mêmo ils obtiendraient gain d" cause, -dont plus de deux ceuls ont d~jil (t 
tions. de vivre" et de bétail pour l'a- les daogereux intermér!iaires auxquels bâtie•- ont des murs Pn mnçonnerw 
grP"'eur. ils se sont livrés absorberaient en pré- 01 un toit de paillo ; elle' sont toute-

En outre, il s'emploiern par les te11dus frais toute la somme recouvrée entour les d'un petit jardin. L'on a 
moyen. d•f!lomaliques à éviter et à -et ils n'ont aucune ressource puis- bâti " • .,.le même quarti~r des sorte• 
prPvenir Ja guerre et entr~prendra qu'ils ont procédé à un transfert en de cur" anoérails pour les • zab'gnà • 
tout•s n~goc1ations susc ptibles d'a- bonue et due forme. et pour les pompier. in.ligènes qu 
vantHger l'Et•t alli<\ et ami. ... Nous atteodon• de notre justice ont eu outrd ·eçu 90 lotissements sur 

C'P•t là le «Ôt~ militaire do nouvel qu'elle témoigne à l'égard de cette im· le terrain d~squels doivent •'tile<er 90 
a•·rord.Et il " u" '" ra<'tè1·e e••entielle- portante question de toute la sens1bi- maisoonettos hygiéni•iues ut CO'lfor­
nnnt di>feu>lf. Il e•t COlllf!létA par les liM qu'elle mArite. tables. L'on a l>galement permis la 
clan•• 8 en •NtU de,quelle• les deux LES pou parlErs anglo 1·ta11·Ens construction d'un certain nombre de 
pay,; ,'engagent à ne tolérer sur leur r - gourbis afin de pourooit· aux besoins 
territoire aucun" formation politiqu• les pl•- urg"nt" -, toutefo1·s ces der-

11 . C · Après avoir ~xposé, dans le •Cumhuri- .... ..., '" "' 
dirigée contrf' l'Et•t ami et a té. .ec1 niera devro11t-1'ls rénondre à deo 

Il Il b t yt/;1, lts r11isons qui milite.ni en faveur ,... " 
sig111f10 une nouve e co a ora ton d' mesures d'hygiène prévue,. 
entre leis dPUX pays dans le domaine un retour d la paix, dans les relations 
de la s6curité. anglo-italiennes, ,Il. Yunus Nadi conclut Tandis que la zone centrale se libère 

Le premier accord turco-grec pour '" ces termes: de l'élément indigène les plans à l'étude 
la protection de, frontières corn- La p 1x est quelque chose de bon commeocent à se concrét1st1r:le q Jartier 

LeA concour' dP b~•ut• furnnt 1.1ngtemp• ~ 
la mode. Mai~ au bo11t de qu~lquu t• tnp<, on 
s'~n C>~t lai.;sé. ~fainteo:111t1 J',\n16riqt. ''if1•1t dn 
lancer nue nouvelln moi qui rait fi è' sur t1.­
plages de la FloridP. J, 'Ag'I de co: titu•r do" 

figures géométriq11~' ;t<PC de joliP• j '"°' fille< 
en gui«• de pions. 0 v~it, sur noir r ichi', la 
façon dont one joyen• b1ndP dn gir - , mont(<·• 
~ul' une aile d'avion, d?mo•1 " q11.. le plu> 
com·t chemin d'un poiut à un nu - est la 
ligne droite. Ci-contr•>, d'antres nttrayante' 
" beauties »forment un cercle compl<'l de chair 
rose. 

Voici de quoi réconcili~r avec lf• sciences 

dites exactes qui étaient surtout austères ju•­

q u'ici !. .. 

' 

En margB à savoir un cig 1ro " fal'ia "· et un pa­
qt1PI d11 tabac. On pourra choisir. Po11r 
faciliter la distr•bution, il faudra ob· 
•e!'oe1· les rûg:es uiva11l<'s : 
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LE rBcord 
dB prof ondEur sn plongés 

sn sous-marin 

.., 

i 

mu ne est devenu, eu se développant, 1 et, milme d'excelle11t en elle-même. commercial, situé entre le ~larché in­
la base de )'Entente balkanique ac- D après nou~. une entente de cette na- digène et l'Eglise de Saiut Georges; 
tuelie - les di•positions conçues en ture serait la fin d'une guerre se ter- le quartier mdu•triel, à proximité de 
vuA de' la frontière turco grecque de mioant par la victoire de l'Italie. C'est la gare et où deux cent< mRiso11s dé.­
la Thrace ont <'t~ étendues à vmtes qu'en; ~ffet, cet accord consa.crern en ploient d~jà uue rem'l.rquablo activité. 
;
0

, frontières balkaniques. Le nouvel di'f!Olhve la camp.agne .•t~henne en Sur la zone comprise Autre les d•ux 
accord de sécurité militaire et politi- Ethiopie et la v1cto1re qui 1 a couron- « Guebbi " l'on ama le quart1e «po­
que, pour la consolidation des régi- née. Les relations italo·anglaises et li tique. véritable contre de la ville. 
mea réciproques, intervenu entre les italo-françaisea s'étaient te:1dues par La co_lome ~talieune aura. cnfr1 &Ou 
deux pay~. est un ai heureux évéue- suite de l'aventure éthiopienne. Ces quarlter, lui-même sabd1 .•sé 1<! qm 
nemeot qu'il démontre que la réalisa- puissrnces qui dirigent la S. D. N. comptera : un.a zone ou~nère, couf1-
tion du grand idéal souhaité par Ata- s'étaient déclaré contre l'Italie dans nant au quartier mduslrtol; une zone 
türic en faveur des Etats balkaniques l'affaire en question. Tout en levant où s'élèveront de; immeubles pouvant 
ne semble plus subordonner à no les eanctions après la victoire italienne, abriter plus1euro familles dés1reuse1 
tempR fort lointain. elle ne reconnaissaient pas l'arrnexiou de trouver de• "!-•part•ments. Cette 

de la guBrrB civilB 
espagnole 

« lo La for111alin'l de fi'~s fo ·mées 
par rio~ ('haise , des p.1vus, Jo,, 111 11-

~··aux de bois ou aul"€• gbjet-. avant Ln Spezia, ü 01ars. (A.A.).- Au !arr' 
l 'on~erture rte 1 'établis. ement. est ex- de l'îl • Ti no, 1., Ollb-marin itaiJeO 
pr~••~meot interdite. SCite de ln clas~1.1 do• sous·marin dil~ 

i<2o On ne permettra pas la fo~ma- di côte, de d J 1. <·ement réduit, a ef· 
tiou d'uue file ava11t 2 heures de fi ctut des essais de plongée atte•· 

Le drame du fumeur 
Les fumeurs de l'Espagne rouge ai•rès-midi et il y en aura eulement g'.ant la profondeur de 83 mètres 

soot en train de vivre un véritable uue pour chaquo burnau de tabac; elle Le. Scire ava•t té 1.rncé I~ 7 janvi~f 
d ·ame. Les pers<>nnes qui ne fument devra être en ligne drnile, et les per- dernrer, aux chanllers To&i, do 'fB" 
pas ne compreodront peut-être pas sooues qui attendront devront rester re1rte. 
cela, mais c'est bien d'un drame qu'il 1 · • . uuo par une, sur es trottoirs. pour • • 1 ,'agit. Beaucoup d'entre eux ont épuisé ••e pas ernpècher la circulation. Les ous-marin> 1tAJiens détienoc11 

de l'Ethiopie oi J'empire de M. '1usso· zone d'immeubles •era construit" an La portE dB dErriBrE lini. nord de l'Eglise Sailli Georges : au 

tous Io• succédan~e : •'pluchul'o~ d'a- "3o Chaque bureau do tabac dislri-1 le record en matièr' de profoudeur e~ 
mandes grillées, feuilles d'arbu8les, buAra GOO numéros ~quiV'.llnr1t «UX plonge avec 1 s lOOmMres de profoO 
l'i''··· Il y a à la Rambla de Barcelo~e 600 rations à veudre. d ur atl •mt' par . El/ore Fier1J1noscaet 

1 
• Les pourparlers actuels vont prt'ci- sud du quart1e1· politique s'~lèveront 

Pour tournEr IBS OIS sément consacrer cette campagne el des habitatu~os plusd~gaute<, tandis 
cette victoire. Le fait de voir cette que le quartier de• villas, destiné à la 

,11, Ahmet E":i" Yalman_ constale,1 9uestiou à laquelle J'lt•lie accords p.artie la plus aisée ùe la population, 
dans le •Ta11~ qu 1/ est depuis quelque JUstement une si grande importance s étendra au nord de la ville, sur les 
temps un hab1tul des corridors des ln- résolue de cette nature constituera terrams compr1• enlre le' route11 de 

un véritablé marché de ces sucddanes. .. 1 n •;t s <i , c 0 Balilla, les 1 
4 

Il est intéressant d'apprendre com-j On romntlta un num• 0 " cil'!- ml·'1" s d 1 !'it ro ,lfica et 117 m tri 
ment le tabac est distribué clans la 'l.u<• personne fai.ant la queue par du l/ameli r f d 1 ., 

è Ol·'re et tou• 1 • t 'lé · . ,a pro on ur en pou., 
zone rouge, do quelle manière les lr s 

1
." . ' • • es numero•. ayan " ost fonction cl l:t soli 111.- do la coti~ 

rares distributions ont heu Nous mstnbu~ . on procéd~l'a " la vente et do •a - t A 1 . iF 
E 

. V l dans le même ordre ru is ne u a prc,s1011 ' 

' ' bunaux. Et il a1oute: une des raisons les plus sérieuses de Debra Marcos ~I de pess1è, là où ne 
J'en &uis satifait, à un certain point l'ab.outissement de pourparlers anglo- se trouvent au1ourd hui que le champ 

trouvous. daus ". 1 Pueblo." de a en- , . ·. . m1s•eq d'l'nu. Eli co.i•tituo uue p( 
ce, les m•trucllons donn~es par le «4o l our avoir droit de recevoir 1111 c1< uso rQFsourc défensive coritre J'B 
Gouvernement civil de celte province, r uméro, la 1Jrése~1tatiou du, certificat 11011 <lra bomb , anti-soue-mat'ine 
concernant ce qu'on appelle : « l'ap- de trnva1I 'era 1t1d1spe11sab1e. " de vue ; en tant que journaliste, je 1tahens. de courses et les Con8ulats i!trnngers. 

fais un stage fort ~tile. Quotidie':'- u prisent article avait patu hier dans Tel est le plan do la nouvella vill8 provisionoemeut des fumeurs " ; • Il est bon de faim remarqu~r que 

nem1,nt, dans les corridors du Pala111 l'ldilio11 '" fra 11çais du ·Cumhuriyet> la d'Addis Abeba; plan que son Gou-
da Justice, on a l'occasion de passer' "Rlpublique ". verueur M. Carnero Med1ci vient de 

• L'approvisionnement des furnbur< 10 paquets de tgbac de la zot•o rou­
aura lieu samedi prochain, 12, à 3 11. 11e 11~ tunt1e rnent que 30 gramme~ de 
Ile l'après-midi. Chaquo bure·1u do 1 .bac ou de ·o que l'ol! donne po11r 

l Q .. .i C. llhl,. J. lou..itl 

en revue les rapports entre le gou- préaenter à Rome afio qu'H y soit 
vernement et le poblic. S f' d' • tt définitivement approuvé. Ce plan qui tabac recevra 600 rations d'une t•eseta, rt 1 tabac. 

sout • • • Mnt I• corp& • 
'"te 1 de:• lerT41r. [la 1 ;i.."ftlllCIU:W 
et k11 laiu411f' l4l tou~u.se, en lui 
dOft•<U>I 14 ll'f'k't.. 

L'affluence devant les bureaur de BE 100 opBrB B prévoit une dépen•e d'un milliard 
!'Exécutif avait attirJ de tout temps d• lir811 devra être exécuté en cinq 

- 1 

<!'tires comptant environ 250 km. et 
formant ceintul'e autour d • la 'l!lo ; 
C· s voies de circonvall<lt10 1, • mbla­
b'e,; à celle' qui ont ~· ci f>,.M au­
our des villes de Har r t d G1mmn 

•oot destinl'<lu à déc.in' "11on•1er le 
centre d•3 la ville tout ~n y acheminant 
le trafic provenant de G ;n.1a, d'Addis 
Alem, d" Dil'e Daoua ~t d~ DP•siè. 

p,..: Celnturn de:wit lh;s: 7,50. 
GGoinll (aw.c .out1c:1-gorg.-) depubl 

ltQ.S: lS. 

mon attention. J'avais remarqué que ~ ou six ans ; il concerne na ensemble 
les gens, généralement par groupes Ce soir à 21 h. de travaux fort important• pui"qne 

Ex.du•iw•ment chez LBS grÈVES BD FrancE 
de deux, s"1ffairaieot à droite et à tou11 lei 11ervic0s public" •Ont à orga-
gaucbe. J'ai demandé à ceux qui Dalga (Lavague) niser: des aqueducs aux conduit~s 

....... 
Paris, 7. 3.000 ouniers rit tAxt1-

&ont au courant des choses: rl'égout; el qu'il comprend en outre 
- Les gens qui offrent Jeurs ser- Comédie en 3 actes un rés&au de rues de 60 km., d 'no 

l1 du Nord 0111 Pntrés < 11 g ùye. Ls 
a\·aient dPtnand~, au cours d'u. a r ·u· 
nion tenue à Lille, mi. Lmélioratiou 
immédiate de 1 'urs salaire;. 

16,, Bd Ha11u""anfl / 
ISTANIUL 

vice• aux uns et aux autres sout-il11 coût moyen de un million par kilo-
tous de9 avocats! Par Ekrem Re~id mètre et un réseau de routes secou-

''"': Il. Plcr.ce u Tu1tfltl 
V111ltz riotre Mag1U1h• 

• 

!. 
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CHAPITRE VIII 

UNE :\lISSION TRES SPECIALE 

l\lais au lieu du fronl,ils'agit d'un caba­
ret que vous counais.ez certainement 
à Vienne et qui porte l'enseigne du 
cPerroquet Blanc». 

- Et quel est l'objet de cette mis­
sion, mon colonel ? 

- L'objet de cette mission, lieute­
nant, est une femme. 

- Une femme! 
- Oui ... J'ajonlurai même une jolie 

femme' 

• •• - En effet, mon colonel. Je sais 
déjà allé au «Perroquet Blanc.• 

- Je ne vais pas voi.:s demander Sybil se préparait poul' oon numéro 
de faira un vol plané sur le .Perro- daus sa loge. Son habillense était 
quet Blanc "• mais une enquête un une brave femme origma1re de Lmz 
peu particulière dans cette boite de et dont le fils combattait sur le front 
nuit- ; austro-russe. Elle était déjà très dé-

C'est assez amusant, mon colo· vouée à Sybil qui la payait large-
nel. 1 ment et elle la tenait au courant des 

Oui, comme vous le dites : c'est/ potins du •Perroquet Blanc>. Tandis 
amusant ! qn'elle nouait son écharpe de mousse!-

011 d•m t:r le Tcirol N• 4 

-

liue rose autoul' de ses hanches, elle - Celui là, il faut le soign r to11t s'as"eoir dans leur logo. Holtzdorf Horh! .. B lki , s'iu~h a gracieu,erl' 
lui dit: jspécialement. C'est d'ailll'urs un jenne pnl~enta se" deux amis: et aff rta d ôtre touch~e par cetl 

- Mademoiselle, '.\.L Sternberg est homme charmaot. C'est le baron vou - Mlle Belki · !llah noud .. Le J;eu- quo de <'Ourto1 rn. 
très content de votre oumGro. Il pa- Holtzdorf, un lieutenant de drngons. IAt11nt von KIPtte... Sou•-lieulenant ' ,) 'tùo• l 1 rur4u1e. re nnt"lo 
rait qu'il va venir vous voir ... Je parie li vous admire beaucoup. Je {O!ls Ilennizek... Et maintenant buvonR he•Jte 11 t •on 1~ ,10 . ,J'y ai v~ , 
qu'il vous proposera de prolong~r Présentorai après le ;pedacle. touH à la santé p\ au s11ccès de la snl- plu b , ve 1tu do ma ,.i 
votre engagement ... !\loi, j'a1111era1R - C'ebl eutendu. mon•ieur Stern- 1111~ de la "Fête ii Bagdad,,! uno 0 l •h quo vot e qui m'ava•' 
bie~ que Mademoiselle reste deux se- berg. . . En v~riti<, cos messiPurs de,·aient a- ile l'œil derriÀro un mooch~'11 

mames de p!us. Le d1!'ecteur s?rt1t. Le rég's" 0 11r çoir vid6 dA nombi PU'1'S coupos, car dans une rne'J "" , ta'llboul. 1 - Vou~ etes une brave femme. appelait Syb1J. L orchestre attaquait il" rdaisantaient à h 1nte voix, riaiont - C'ét it une princ sso musu ~ 
Anna, et 1e vot1• regrettPrai en quit-, le& premières mesures de la. •Fê~e à a ec éclat, 01_08 1ropha1ent de cama- en guète d'aventures~ cJ~itl 
tant ce cabar~t. . Bagddd•. Elle dansa. Taudis qn olle lrad<>S dans les loges toisines, Le heu- Holtzdorf. 

On frapp~ à la porte. La voix so- évoluait. daus la fluorescence bleu_e ten:<nt von Holtzdorf Jl\•ait diijà ac-1 _~on, mon vieux. c·~tnit f 
nore. d~ directeur retentit dans le Ides pro1.ecteurs, elle se. dema.nda1t r..paré Sybil. Il semlllait vouloir flir· sag•'-f mrne grecque qui •oJ• 0 

couloir · . 1 po~r11u.oi, ~our la première fo1.s de- Ier ~vec elle. Il lui po,u1t le qu s- pour dix piastr " uo ma~•ag~ !~ 
- On peut entrer, mademo1solle puis cmq 1ours quelle app~ra1ssatt 1,ous cla•siques: là la parisienne! 1 

Mahmoud? . sur sa scène, M. Sternberg lm recom- . _ Irliot 1 T l'P•u 
- C'est déjà .\!. Sternb?rg, fit l'ha-1 mandait un citent avec tant d'iasis- - Aimez-vous Vienne, mademo1,- bouclrn · u no 18 m 1" ro•''' 

bilieuse. Qu'ee t-co quo je disais à l\la- lauce et justement un officier de selle? Couna!•sez-fous 1!3 Prat or! avec tes aventurAs 
demoiselle ! dragons ! Intdguée~ elle regagnait .sa A_•ez-voua. ~out au •;Ieurigel'•? Que 1 qn.'.:,'.'··· . . , rit ~ 

L'aiumateur Ju •Perroquet Blanc. loge après avoir éte trè~ unp!audie, d1t-on de la gt1e rn en furq_1110 ? AV· z., .. M.'?': dit le ous-1.euten~ e~ 
entra. Il était gro>, chau~e et tram. quand elle croisa, Jaus le couloir, 1!. vou" vécu dun" 11 11 harem ~ mze.k, J ai vu plu< fort que ç 
pirait abondamment. Il congéd• l An-' 81ernberg . Sybil qui tremp·ut. peine se lè- bame. Io prmtemps derme•· 
na et s'assit sa•1s façon Rur lu coin - Bravo, madernoi&elle Mahmoud ... vres dans le mauvais champagne re­
de la table où Je;, fards de Sybil Décidémeot. votre uum6ro plait à pondait a1mabl1•mPnt au l1~utenant. 
étaient étalés. mou publie. Veaez vile avec moi, je EHe enten~nit conserve_r son e•prit 

- :\laûemoiselle ~1ahmoad, dit-il va1; vous présenter à cet officier. c1a1r et son r1gom ilt ~ain. Elle res-
sans proambule, je '1e11• co soir vous Sybil »Uivit son directeur il travers tait sur ses ~arcle•. Ce service, impo-
demander un potit serv1re. le couloir des loges ot se trouva tout s~ par son d1rel't ur, lui semb .. 11t sur-

- Lequel, u1n.isieur Sternbetg? à coup eu préseuce d'un j~uue hom- ptct. 
- . Je voudraiij que vous aoyoz tout 

1 
me blond, minc·e, et qui portait avec Pour la quatr,èiue fois, le heute-

Sahibt: O. PHJMI 
..,p 

Umumi Nc~riyat Müdll oi 

Dr. Abdül Vehab BBllf(fl particuhèreme11t aimabloi a ec u•1 de ?l~gauce l'u111formo des dngons au- nant de dragon" leva son verre ta11dis 
mes habitués. lin client qui vient sou- tr1chiens. Il f ait entout'é titi deux ca- que l'orchestre jouait uue valse de 
vent boire du <'11ampagne au •Perro- maradee offwiern de cavalerie eux Johann Straubs et s'écria ; Bereket Zade No 31-.15 
quel Blanc». aussi. Les troib railitaires semblaient - ~ltissieurs, buvons à notre alliée 

1 tf11r1t 

- Mais, je suis toujours gentille très gais el paraissaient heureux que la Tllrqu1e, don1 la jolie ambas;adrice 
avec vos consommateurs. ! l'une des vedottos du spectacle vint se trouve ce soir parmi uous. Hoch L.. 1 
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